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DIEU ET MON DROIT 


+ en mnt ee ee ee ee eee ee co bone een deep nn es ect | 


’Intronisation de Sa Grandeur Mgr Beliveau 


Sa Grandeur Mgr l’Archevêque de Regina lui impose le pal- 
lium.-- Imposante cérémonie à la cathédrale.--Eloquent 
sermon par M. l'abbé Joubert.--- Adresse par le président 


de la société Saint-Jean - Baptiste et réponse par Mgr 


l’Archevêque. 


quées par Le loup, si elle ton 
bent 
qu'elles n’ont pas de 
que Je pasteur a fui, Aussi, Il re- 
jette ces pasteurs infidèles ou ces 


L'intronisation et la prise du 
pallium de Sa Grandeur Monsei- 
gneur l’Achevêque de Saint-Bo- 
face ont eu lieu ce matin. La céré- 
monie fut des plus imposantes. A 


sous sa dent cruelle, c’est 


pasteur ou! 


LA 
pas orphelins, ouais par un effet 
le charité, I leur donne des 
pasteurs selon son coeur ‘“Pais 
nes Awneaux,.., pais mes brebis??, 


dit-I à saint Pierre d'abord, et 


neuf heures un long cortège defimercenaires et annonce que Sonfaussi n'en doutons pas aux Apô- 
prêtres, précédé de la croix et des|Serviteur, c’est-à-dire Son Divin aux Evêques en communion 
enfants de choeur, quittait l’arvehe-[Fils, sera le vrai pasteur de son, avet int Pierre et ses succes 
véché pour conduire en  proces-[peuple à venir. (Is. XLIX). seurs, C’est pourquoi le Prince 
sion à la cathédrale Sa Grandeur!  Notre-Seigneur Luianéime plus!des Apôtres rappelle aux évêques 


Mer Béliveau. Les drapeaux flot- 
taient à l’archevêché et aux tours 
de la cathédrale. L'église était 
décorée scbrement, mais d’impo- 
sante facon, 

Mer Mathieu, archevêque di 
Regina, officiait à da messe pon- 
tificale. M. l’abhé Deslandes, di- 
recteur du Petit Séminaire, agis- 
sait comme prêtre assistant. Le R. 
P, Josaphat Magnan, om.i., était 
diacre d'office et l'abbé Louis Bro 
deur, sous-diacre d'office, Mgr 
Mathieu avait comme chapelains 
MM. Jes abbés Jubinville et Pier- 
quin, et Mer Béliveau le R. P. 
Blain, s.j., et M. l'abbé N. Jutras, 
euré de Letellier. Des petits sémi- 
naristes servaient la messe. M. 
l'abbé  Prud'home, chancelier, 
était premier maître des cérémo- 
nies, ét M. l'abbé Caron, du Petit, 
Séminaire, second maître de  eé- 
rémonies. Outre les représentants 
de tous les différents ordres reli- 
vieux de ce diocèse, — Oblats, Jé- 
suites, Chanoines Réguliers, Trap- 
- on remarquait en- 
core dans le choeur Mgr Budka, 
évêque des Ruthènes, Mgr Dugas, 
vicaire-général, Mgr Cherrier, cu- 
ré de l'hmmaculée Conception. 

M. Paul Salé accompagnait à 
l'orgue. Les élèves de l’Académie 
Provencher, sous la direction du 
révérend Frère Joseph, chantè- 
rent avec beaucoup de succès une 
belle messe. 

Le semuon fut donné par 
‘abbé FX, Joubert. Nous 
nes heureux de pouvoir en don- 
er le texte, 


pistes, ete., 


M. 


soni- 


non 
‘‘Pasce agnos meos.... Pasce 


oves meas,’? 
Saint Jean, XXI, 15-17. 


\esseigneurs, 

Vénérables Confrères, 

Mes Chers Frères, 

IL n’y a rien de plus touchant 
dans nos Saint Livres que les 
plaintes que fait entendre Île Sei- 
eneur quand son peuple ehoisi se 
trouve sans guide et sans défen- 
seur, Si les brebis de son trou- 
peau chéri sont dispersées et tra-| présence sensible, 


RER 
CC YovovCLES———————————— 


BENOIT. EVEQUE, SERVITEUR DES SERVITEURS DE DIEU 


Il déclare aux Juifs ‘ 
3on Pasteur que Bon 
teur donne sa vie pour ses bre 
bis’’. (S. Jean, X, II) Aussi 
quand Il doit remonter à vu Pè- 
ae 


les laisse 


‘qu'il est Île 


et le 


re et priver ses disciples sa 


Il 


ne 


Au chapitre de l'église métropolitaine, au clergé et aux fidèles de 
la ville et du diocèse de Saint-Boniface, salut et bénédiction 


apostolique. 


Relevant en ce jour Notre Vénérable Frère Arthur Béliveau, 
jusqu'ici évêque titulaire de Domitianopolis, du lien qui l'attachait 
à l'église titulaire de Domitianopolis, de l'avis de Nos Vénérables 
Frères les Cardinaux de la 8. E. R, Nous le transférons, en vertu 
de Notre autorité apostolique, à votre église métropolitaine de 
Saint-Boniface, privée de pasteur, et nous l'en constituons l'arche. 
vêque et le pasteur. . C'est pourquoi Nous vous enjoignons à tous 
et Nous vous exhortons à le recevoir pieusement comme le père et 
le pasteur de vos âmes et à lui rendre les honneurs qui lui sont dûs, 
à obéir avec respect aux conseils et aux ordres qu'il pourra donner 
pour votre bien, afin qu'il ait la joie de trouver en vous des fils 
dévoués et vous celle de trouver en lui un père bienveillant. Nous 
voulons et Nous mandons que l'Ordinaire, qui régit présentement 
votre diocèse, fasse lire publiquement ces Lettres, tant en présence 
du chapitre à sa première réunion après leur réception, que du haut 


de la chaire de l'église métropolitaine, au premier jour de fête de|' 


précepte r le peuple. APE 
a Rome, près Saint-Pierre, le neuvième jour de décembre 


de l'an du Seigneur mil neuf cent quinze, de Notre Pontificat la 
deuxième année. 


Octave Card. Cagiano, chancelier de la 8. E. R. 
f C. Card. De Lai, év. de Sabine, sec. de la S. C. Consist, etc. 


Pas-|confié, et 


tard se reconnaît ee titre, quand|de son temps qu'ils doivent paître 


le troupeau de Dieu, qui leur est 
veiller sur lui avec un 
dévouement parfait 

L'autorité pastorale a done son 


origine dans da charité de Dieu. 
Cest ce qui doit surtout, il me 
semble, toucher vivement nos 


coeurs et nous disposer à la rece- 
voir avec amour et reconnaissan- 
ce, 

Cette autorité pastorale, la 
plus sainte et la plus auguste qui 
soit au monde, nous sommes as- 
scnblés en ce moment pour l’ho:- 
norer dans la personne du pontife 
que de Vicaire de N.-$. J.-C, vient 
de Hous donner, 

Aujourd'hui, en effet, l'Eglise 
le Saint-Boniface, toujours 
chère à fils recon- 
naissants, sort long deuil 
et salue avec allégresse le digne 
suecesseur des trois illustres évê 
ques qui l'ont gouvernée tour à 
tour pendant tout près d’un siè- 
cle, Et si ce n’est pas sans un ser- 
rement de coeur tout maternel 
qu'elle dit adieu aux enfants bien- 
aimés qui sont donnés à une au- 
tre anère, cependant, comptant 
sur la protection de Celui qui la 
fortifie, confiante en la parole de 
Notre Saint Père le Pape à son 
nouveau chef — ‘Due in altum”? 
, se reposant pleinement sur la 
dextérité du pilote qui la dirigera 
désormais, elle s'apprête à voguer 
avec assurance vers ses nouvelles 
et toujours glorieuses destinées, 
nou n’en doutons pas. Non seule- 
ment elle vit, mais elle pourra 


si 
nos coeurs de 
de son 


et tout ce que tu délieras sur 14 
terre sera délié dans les cieux. 
(Matt. XVI, 17 et ss.) Celui qui 
vous écoute, m'écoute, et celui qui 
vous méprise, ie méprise, (Luc, 
X, 16.) ‘Si ton frère n'écoute 
pas l'Eglise, qu'il soit pour toi 
comme un païen et un publicain.?? 


(Matt. XVII, 18.) 


L'Eglise est donc fondée sur! 


l'autorité de Dieu Lui-même. Cet: | 
te autorité divine est l’un des élé- 
ments constitutifs et des carac 


tères distinetifs de la Sainte Egli- 
se Catholique et Romaine, comm 
la preuve la plus évidente de l’o 
rigine diabolique de l’hérésie 
c'est sa haine de l'autorité. Du 
reste les bienfaits les plus mani- 
festes d'un Dieu infiniment 
courable à l'humanité ne trouvent 
pas grâce devant l'hérésie. Elle 
déteste la Croix par laquelle le 
monde est sauvé. Elle dénonce le 
Sacrifice de l’Autel eomme 
pratique sacrilège., Hlle n'a que 
de l'indifférence, quand elle ne 
blasphème pas, pour la Mère de 
Dieu, le refuge et le salut assuré 
des pauvres pécheurs! Etonnez 
vous maintenant si les hérétiques 
tout comme les hnpies, qualifient 
de despotisme et d’obseurantisme 
la très salutaire influence de l'E 
glise, Leurs assauts rageurs doi 
vent plutôt nous être déjà un mo: 
et 


se- 


une 


tif de respectueuse joyeuse 
obéissance, 

Plus aimable encore cependant 
et plus vénérable tout à la fois 
uous apparaîtra l'autorité ecclé 
siastique, si nous la considérons 
dans les deux principaux organes 
par lesquels elle s'exerce : de Pape 
dans le Monde entier et l'Evêque 
dans son diocèse, comme nous l’a 
vions déjà annoncé, 


‘Le Pape, c'est le Successeu 
de saint Pierre, le Vicaire de Jé- 
sus-Christ sur la terrre, le Chef 
de tous les évêques, et par là Île 
chef visible de toute l'Eglise et 
‘e Centre de l'Unité Catholique ! 


Voilà la doctrine du petit livre 
d'or que vous connaissez tous. 


Nous ne saurions rien trouver de 
mieux: rien de plus simple ni de 


Que sont 


pays 


et fidèle de la inorale, 
devenus les malheureux qu 
se sont soustraits à dla salutaire 
influence du Pape? 
ils éblouiraient encore l'oeil d’un 
observateur peu averti, par li 
apparences d’une 
prospérité matérielle, Voyez plu 
tôt ce qu'est devenue chez ces na 


méme quand 


seandaleuse 


tions rebelles et orgueilleuses la 
moralité publique et privée, Con 
sidérez le peu d’état que lon 
fait des lois primordiales de | 
nature, la sainteté du maria 
ge, de l'honneur et des droits de 


de 


la famille et de l'individu. Ecou 
tez les monstrueuses doctrines qui 
ont cours chez ceux qui ne recoi 


pontificale 


proposition 


vent plus la parole 
surtout la brutale 
‘“la force prime Île droit’ 
‘la 


or" 


A out 011 
core majorité gouverne tout 
à son Hélas! deux 


d’une effroyable guerre, deux an 


annees 
nées d'orgies, de débauches, di 
pillage et de sang, n'ont pas en 
core dessillé les yeux d'aveugles 
qui ne veulent point voir le prix 
qu'il leur faut payer une honteu 
se apostasie, 

Bt pourtant si au sein 
chaos il reste encore un germe dé 
vie et d'espoir, promesse d'u 
avenir meilleur, d’une ‘heurensa 
résurrection, cherchez-le dans 
salutaire influence du Vicaire di 
Jésus-Christ, et dans la ecopéra 
tion des évêques en 
avec dui, c’est-à-dire dans 
bienfaisante autorité divine, prin 
cipe d'ordre et de vie seul eapa 
ble de vivifier à nouveau les so 
ciétés inourantes. Qui done, jt 
vous le demande, au milieu de cet 
te affreuwse mêlée où agonisent le 
nations soi-disant les plus eivili 
sées du Vieux-Monde, qui dom 
ose élever la voix pour réclame 
la paix, la charité, le simple re 


de ci 


CcoonmUHO! 


celte 


tour au bon sens? Vous avez 
nonumé Sa Sainteté Benoit XV 
Inclinons-nous, mes Frères, avec 


un filial et respectueux amour de 
vant cette grande figure de Not 
Saint Père le Pape. Et demeurons 
convaincus que la Papauté, qui a 
maintes fois sauvé la civilisation 
et l'humanité, les retirera du gouf 


|tumés suivant les formules annexées à ces Lettres, 


| 
plus sublime, rien de plus précis ire où elle se précipiter 1 | D \] ] dir do 
ai de plus complet. prodigieux aveu ent | innonmb . depuis 
“Le Pape est le Successeur de La Papauté préside à d'Ebpisco | \p JUSQU rs : ‘(ils 
saint Pierre.” Où trouver une au-|pat, nous | ns d Le Pap | ( bien’?, en 
tre dynastie aussi ancienne ct|les évêques, nous le répétons, ont |guérissant toutes les iladies de 
aussi vénérable, comptant une sui- [la mème origine: le Coeur d ‘ ( en soulageant 
te illustre de 266 pontifes aussil Dieu fait I : | ( | C* toute 
remarquables par leur science quelsi c'est Notre-& Ten 11 l'E e et du monde 
par leur sainteté? Christ qui ÉD P | dr: faire revi 
‘Le Pape est le Vicaire de Je et Ses SIICCOSSOUTS | vou e- | | CEA sont, des 
sus-Christ sur la terre done nent. de l'Eglise Universelle, ers dl ils faudraient 
quand il parle, quand il enseigne, |direetion des fidèles et des pas. eler à vos mémoires recon- 
quand il commande, comme Cet teurs, par les paroles: “Pai [naissantes, Et ce n'est pas seule- 
de l'Eglise, e’est Jésus-Christ Lui-| agneaux pais mes bre | «| le d e spirituel 
même qui parle, qui enseigne e6tlé'ost encore Luianôme par l ur influence 
qui commande avec son autorité|Saint Esprit, qui «a établi des « Û | da toutes 
infaillidle: où trouver direetionfques pou i le humaine. 
continuer à prodiguer da vie au-lplus sûre? Kères ot l eh (à) ou le ea 
tour d'elle: elle ne désire rien def ‘Le Pape est le Chef de tous lies te | ) ) sez Il 
Mio 4 { l K 
plus et n’a jamais eu d'autre am-[les évêques imaginez si vous lelsous sn dépendance: 1 D) | terre 
1 À h l 
bition. pouvez un spectacle plus merveil-leopendant pou ; "mb art s du bon- 
Aussi, tout à l'heure, fera-t-elle Jeux, un collège plus imposant, fc; dt Dot | ) ( orel deg 
, , k el IL | ) 
monter vers le ciel l'hymne de la[une assemblée plus remarquable dietions pon A À ù ) 
reconnaissance, Je joyeux  Tefpar la sainteté, la science et lex-f rest dl à D È | ue 1 
Deum, que nous chanterons tous |périence des choses divines et hu-lhouvoir di évêques, ; t |A | + “éée par 
enscuble pour remercier le Sei-|maines, que celle de ces Vénéra- one en vertu d | I loux pays 
œneur, mon seulement de nous|bles évêques, à da fois docteurs, [hiérarchie dans une h ie D de 1 ( tj i cher à nos 
avoir donné un pasteur selon son/pasteurs et pontifes, tous réunis! fait ñ AH là | S les 1 
! 1 l faite, pou | mal 
coeur, mais encore pour reconnali-|à leur Chef le Pape, et par dui au|l'Eolise de Di | FU même 
tre le bienfait ineffable de l’auto-| Christ dans une parfaite et har \ HHETVE 
vité dans l’Église de Dieu, soit fmonieuse Unité. WE Co ou (LA pt Er e ranpelle 1 
que nous la vénérions dans le Sou- ) A Her { | Hilaire | saint 
; Rs ï ; ‘Le Pape es à C'entr cett k 11 3 aint 
verain Pontife, soit que nous l’ho-f. ‘Le Pape est Je Centre de cette [arm ii \t er NNSEAl 
è js Unité’’: quelle gloire pour la Pa i4 LL L ES, sain 
{norions dans Île chef du diocèse. ES “hi Re ELU RS HER $ I { Dour 
L'autorité c’est la vie, c’est pauté et quel bonheur pour nous! que revèt le Métropolitain « x pour 
si a , & da ts Tnt Ù mlalian A st de la ps { ) È { > «it sal 
l'âme de tonte société. Sans elle, | Par lui se réalise le voeu de la ehevéque, pour ac RE le, de 
1e tamilld bag d'Dt: .c|prière sacerdotale de Notre-Sei RO el tee tar Au “0e 
pas de famille, pas d'Etat, pas Re e dt A EN | ù A le l'An 
d'association possible, mais par 4 RAS aus Re Fe 4 LOUS ministère, ( ornem F B Pr 
DE , e ideles sont tn 61 4HOSUIS nr'is 29 lié ) | X 
tout la division, partout l'anar- |"? sa ire, lun", qu sd r A int 
chie, partout la ruine et la anort t'en. s0n Lies ls sont un par la déposer sur l ui du Prin | | ù 
ES - é rofession d’une inême foi, par la! 4e A4 : | : ! ne 
Elle sera done nécessaire cette|l RS ÿ à pa des Apôt ( le ) lence 
autorité, ce principe de vie, à Ja partierpation aux  MeMes  SACTC- aux  archevéques \ lé 
société par excellence que No. Fnents, par la pratique a'une me- élus, leur Appelle | ( i 
. m* , d à ‘alle a] À an ‘Cpl'O- s | : La 
tre-Seigneur à établie pour eon-['U morale, sainte 6b,sans 1epl0-|part à la sollicitude qu 
tinuer son oeuvre, pour conduire che, oi ch VAE PAT rie Me-!verain Pontife po 
A s F me « ‘1phe, l oerre 01, CES! olign dl (lien n é Wu , ” 
les âmes-à Son Père. Pas de doute!" IS( de n jé se lise du Christ, et à da Primau {| Ma lu Canad: 
N . r SaCrenHients cetrre inorale, Cet » vVOren ir nlle oct ) vie TT 
à ce sujet: les paroles de Notre. li S vor ET Sie ba vi dal qu'il exerce sur el { pou inap 
Seigneur sont évidentes: ‘En vé CISCHDHNE, C'éSL:Ue  EApe k les fidèles une raison di | (LES 
rité, je vous le dis, tout ce UGS AMEN avee un soin jaloux in-|\ojr pour leu “ehevi 1 seulen ouaille 
UE de mn genn  dicltacts et purs de tout alliage. Oui,| ect tout spécial, un respect [mais encore au D tout-antier 
vous dierez sur la terre sera le Pape est le sardien fidèle de k CE à ! | te?, 
au ciel, et tout ce que vous délie.|:° }Ape 68 16 GER EE QE | logue à celui qu'ils portent ne 1 ie ter? N'est 
; si ; lélié d: | toute vérité, non seulement de la personne de Noti à t-Pèr ec ce { eur admi 
rez sur la terre sera délié dans Tel its Lévélée, qui sans lui serait | bp, | mer 
ciel. (Matt. XVII, 18.) ‘Et moil, ; LE Pape bella 
re St dE à ce point obseurcie par les nom: | Th : : ta OQuéhe 
je te dis que tu es Pierre, et sui Dia hérési qu'on Ja , Est-il besoin, mes F1 | M: rs 
F . *e ; en ICS 11 { pou! : 
cette pierre je bâtirai mon Egli- D ARE U EAN te EURE ; ous red ( enr e l”1 
( FES ® , [rait croire disparue de dla terre | Ù À 
se, et les portes de l'enfer ne pré net (AXE ture leg vérités [COPA 10 { \ 7 
: x : HAais alUss 3 { ' S or 
raudr oint contre elle, Et je : 
vaudront 9 à Il J naturelles qui trouvent en teur, RE” 
te donnerai les clefs du royaume! RS 416 défenseur ES À ASSUME LE OX IUT SEEN Re ES 
des cieux : et tout ce que tu lieras|” ; : LA RE ere “ ee * gd SR 
sur la terre sera lié dans les cieux! Le Pape est le gardien austère BENOIT. EVEQUE, SERVITEUR DES SERVITEURS DK DIEU 


Béliveau, jusqu'ici évéque titulaire 
hevéqùe | , salut et 


de 5 


A Notre Vénérable Frère Arthur 
de Domitianopolis, elu : 


ñ : tar 
, Lnt-HSOn1I4CE 
bénédiction apostolique 


Ayant reçu du Prince éternel des Pasteurs, malgré Notre indi- 
onité, la mission de résir, de paitre et de gouvern l'&glise uni- 
verselle, le devoir Nous incombe de veiller avec la plus grande dili- 
vence à ce que toutes les églises soient pourvues de pasteurs, qui 
sachent et puissent paitre d'une manière salutaire le troupeau du 


1 


archeveque 


ine de Saint- 


Seigneur, C'est pourquoi, comme lise métropol 
Boniface, dont le dernier fut Louis-Philippe-Adélard 
Langevin, d'heureuse mémoire, se trouve privée par sa 
mort, dans l'intention de pourvoir d'une manière salutaire à cette 
église et à son troupeau, Nous vous relevons, dan plénitude de 


Notre autorité apostolique, du lien qui vous attachait à l'église ti- 


pasteur 


tulaire de Domitianopolis, dont Vous étiez l'évêque titulaire, et, de 
l'avis de Nos Vénérables Frères les Cardinaux de la $, E. R,, Nous 
Vous transférons, en vertu de Notre autorité apostolique, à ladite 
église métropolitaine vacante de Saint-Boniface et Nous Vous en 
constituons l'archevéque et le pasteur, en meme temps que Nous 
Vous confions d'une manière plénière le soin, le gouvernement et 


l'administration de cette église, tant dans les choses spirituelles que 
temporelles, avec tous les droits, privilèyes, charges et obligations 
inhérents à cette fonction pastorale, Nous voulons que les béné- 
fices et les charges incompatibles que vous avez à présent devien- 
nent ‘‘ipso facto’ vacants par Notre nomination, Nous voulons 
également qu'avant de Vous immiscer en quelque manière que ce 
soit dans le gouvernement et l'administration de ladite église de 
Saint-Boniface, les autres choses prescrites par le droit étant aussi 
accomplies, Vous émettiez, dans les mains d'un évéque catholique, 
à votre choix, en grâce et communion uvec le Siège Apostolique, 1 
profession de foi catholique et que Vous pretiez les serments accou- 


et que Vous 


| : CI 1 
soyez absolument tenu de transmettre au Baint-Fiège dans l'espace 


de six mois ces formules ou des exemplaires de ces formules signées 
de Votre main et de celle dudit évêque, en méme temps que munies 
de Votre sceau et du sien. Par les présentes confions à l'évêque 
choisi par Vous pour cette fin la charge et le mandat de recevoir la 
profession et les serments susdits en Notre nom et au nom de l'E 
glise Romaine. De plus Nous réservons à Nous-memes et au Siège 
Apostolique la faculté de faire une nouvelle circonscription de ce 
diocèse de n'importe quelle manière et en n'importe quel temps, 
selon Notre jugement et celui du même Siège Apostolique, Nous 
avons la ferme espérance et la confiance que, la droite du Seigneur 
Vous étant propice, ladite église de Saint-Boniface sera gouvernée 
avec fruit par Votre initiative pastorale et Votre zèle et se dévelop: 


| pera tant au spirituel qu'au temporel. 


Donné à Rome, près Saint-Pierre, le neuvième jour de décem- 
bre de l'an du Seigneur mil neuf cent quinze, de Notre Fontificat 
la deuxième année. 

Octave, Card. Cagiano, chancelier de la 8. E. R. 
C. Card, De Lai, év. de Sabine, sec, de la 8. C. Consist, 
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do } [a LL AL 
loi ( Ù o1 
YACQUELINE DES ERABLES. 
310 mai 1911 
EMBELLISS NOS MAISONS 

ù ‘AIR Hitils quand on 
k, habit Ù er à la cam- 

Le ch le ent de plus en plus que les 
maisons «dé s e permettre 
aux gei ) SC « 

Aïn j bonne partie 
de jou ) “’nbe de la met- 
tre 

D {t ( { #“ tables munies 
de eouss apé-hanmac mettent 
T 4 < le Ù le véranda, De 
tous le re osier sont les plus généna- 
lement | "0 (à à est de ravissants 
en 0$i ] l ) l'osier japonais Ils sont 
cept Î | l le wines élégan 
Les & c 0} des seuble 
vert l mb] 

Qu ( e comfort des per- 
BO $ | sur votre véranda 
et ditc | ‘ | , Intime que vous 
1 si bi chez 
nos 

GERTRUDE. 
LES FEMMES ET L'ECONOMIF | le tirer parti de 
utes les 1 ourcé pour nourrir, 
s ever Jeurs enfants 
F l t ( () ) { € des be 
pars jui sont au front 
dép ( | eurc presente ; 
In ( e., { t ‘ S pellent que moin 
aui fo ) ( | nonmise est une e6cono 
qui en ) our le pays et aidera peut 
|: dépen:|être à remporter da vibtoire. 
sant d ! Le be Be — 
qui { bi l { ) 
lue, elle ( | QUESTIONS ENFANTINES 
leu "OP 
I pi [ 1 
one « ù L) naux, le chat et 
d’une fac ? } +ulièrement le chien, 
major f.des | «ui it le plus près 
que leurs Ternes s0 ez « l'ous connaissent l'utilité 
nomes e . lans une maison et Îles 
faires du aniena: Mai 1 ( es du éhien ; par 
pas contonc té en font un com 
variee €1 indispensable, surtout 
M" elle ment bonne mena ) { litai perdu 
Seulement ic prit si forêt ou le cultiva 
à l'économie, 1 à ‘ s vastes plaines. Senti 
un enoIX Jude tour de soi un être vivant qui 
quand il au { us suit, ous accompagne, cou- 
ce qui est 6 s C0 partage nos l'e- 
peut se passer, EL 42 pas, connue fait le chien, rend l’i- 
leur DPI OS Por El solement moins grand, fait paraî- 
pas non pIUS Tout P Ù CMONC ltre les soirées moins imonotones 
Elle sait se raie) ir judicieusent Læ chien est, dit-on, le compagnon 
de l'aide qu'elle p lde l’homme, Aussi lisons-nous avec 
Pour bien écon { l érét ces récits pleins de fidélité 
savoir réfléchir, E NT, Sans lé let de dévouement du chien à son 
flexion, il ne peut ét | maître, Cet animal naturellement 
d'économie, La fe Ù doux ne devient méchant que par 
entendue cherche égaler suite de anauvais traitements et de 
mel ses GHIANIS & À CCOHONMIK { privations, 
leur confiant certain s TonctIon Le chien s'attache plus et porte 
qu'ils sont ca] s di IPHT lune affection toute particulière à 
c'est à-dire e dével pp che l'enfant et subira de sa part plus 
eux un sentiment de confiance en [le coups, plus de rucdesse que ceux 
eux-mêmes, l e grande personne, Son ins- 
Mais elle ne peut pas seule semblant lui faire compren: 


toutes ces choses : il lui 
toutes ces choses ; il Lui faut 
l'appui et l'influence de son ma 
ri, Que de père 
tout. de distribuer 
l'argent 
digalité peu judicieuse exerce sui 
eux un très iauvais effet, Elle est 
fatale à l'épargne, Elle empoison 
ne Jeurs dispositions ; elle crée des 
habitudes dont on ne peut plus sc 
corriger. femmes n'ont pas 


s’abstieune avant 


LUX € fai = de 


sans nécessite, Cette pro 


Les 


beaucoup à se reprocher sous ce 


rapport. Leur tâche principale est 
de voir que rien ne se perd, que 


pauvre petit le fait 
nulice, Le caractère de l’en- 
révèle souvent par la ma- 
nière qu'il traite les animaux, spé- 
chien et le chat. 

ayant disposi- 
caractère portées à la 
douceur, à la bonté vis-à-vis Îles 
autres enfants, ne maltraitera ni 
un chien, ni aucun autre animal 
Il est bon d'avoir chez soi un de 
ces petits animaux qui devient un 
compagnon de jeux de l'enfant et 
lui apprend en même temps le 
traitement que l’on doit leur don- 


que le 


ant se 


cjalement Je 
Un 


tions de 


enfant des 


En 


ner, Un enfant qui se livre à des 
exeès de méchancetés, maltraite 
ra, sera düûr et à 
alors il v a du danger 


méme cruel vis-à 
vis le chien 
pour l'enfant de recevoir des mor 
de griffe, ré 


it donné, 


SuresS Oolil des Coups 
compense du traite 

L'enfant devrait 
bas âge, habitué à la compagnic 
du chat, à 


considérer 


être, dès son 


lu chien et les bien 
comme 
les compagnons de jeux et fai 
sant partie de la maison, On doit 
traitement qu'il don- 
supprimer les 
coups, Îa tout ce qui 
pourrait le rendre malicieux. Cet- 
te petite éducation influera sur le 
caractère (de l'enfant, le rendant 
doux et patient vis-à-vis ces ani. 
maux, affectueux mais privés de 
raison. 

Il fait peine de voir quels durs 
traitements certains enfants font 
subir aux chiens, Quand on remar 
que un jeune bambin montrer ain- 
si,en publie son caractère mé. 
chant, on est presque porté à faire 
des remontrances au petit cruel 
mais on s’en abstient souvent, de 
peur de recevoir des polissonne- 
c'est ce qui arrive  fré- 


traiter, à les 


surveiller le 
ïe au chien, en 


rudesse, 


ries, et 
quemment, 

N'infligeons jamais de correc. 
tions aux chiens devant l'enfant: 
+6 serait trop l’exiposer à suivre 
uotre exenvple 


Gertrude. 
A eq 


DE LA MODE 


A celles qui sont en quête d’un 
jolie robe d'après-midi, nous si- 
gnalons une blouse en mousseline 
de soie à fleurs avec jupe et blon 
son en soie unie, D'autres combi 
ñaisons se présentent: faille, crê. 
pe soie, radium ou taffetas ave 
du crêpe Georgette, de la mousse 
line de soie, du tulle fin on de la 
dentelle, La froncée avec 
des emimanehures basses est. très 
en faveur. 

La jupe droite convient surtout 
aux tailles sveltes où ne  dépas: 
sent pas les proportions moyen: 


blouse 


nes, 
CCR 

Des chapeaux en papier; des 
souliers en papier et mêmes de 
robes en papier. — Voilà Ja der. 
nière invention de la mode et la 
femme à la recherche du nouveau 
fera bien d'étudier cette récente 
création. 

Ce nouveau tissu porte le nom 
de fibre ; il est très léger, et chose 
extraordinaire a en plus de cette 
qualité le don de durabilité, eat 
étoffe se lave admirablement 
bien. 


cet 


CC 

Simplité et grâce se sont donuni 
le not pour inspirer les robes d'’é- 
té des jeunes filles. Jupe droite, 
très ample, ornée de larges plis, 
très facile à confectionner; blouse 
avec bouillonnées à la taille et au 


bas des manches; tuniques avec 


ceinture ; blousons et berthes, plai- 
ront sûrement à beaucoup de jeu- 
nes filles. La tulle, la mousseline 


de soie, le crêpe de Chine, le voile 


de soie sont des tissus appropriés 
à ces coquettes robes, 

L] Li e 
pensent à la 
pour Ja 


Aux mamans 
confection d'une 


qui 
robe 


Première Communion d’une petite 


fille, nous donnons les idées sui- 
vantes: La solennité de l'acte qui 
va s’accomplir et l'augmentation 
du prix des tissus, commandent la 
plus grande simplicité dans la toi. 
lette Premières Communian- 


Les. , 


des 


Pour ornements, les plis ‘‘lin- 
gerie”” cousus à Ja main ou des 
entre-deux de dentelle ou de fine 


broderie ne nuisent ipas à la sini- 


plicité de la toilette, La mousse- 
line suisse est, eette année, beau- 
coup employée pour les toilettes 
de Première Communion, 

Les mamans prudentes adjoin- 
dront à la robe de la Première 
Communion une mante en drap 
ou en flannelle pour le trajet de la 
maison à l’église. La mante est 
préférable au manteau possédant 
des manches ajustées, car elle 
n'endonimage pas la fraîcheur dé. 
licate de la toilette. 

Si une aumôniere est désirée 
pour le chapelet et le mouchoir, le 
méme tissu que la vobe est  sou- 
vent employé ou bien des aumô- 
nières plus élégantes sont celles 
confeetionnées en satin liberté ou 
en soie voilée de mousseline de 
soie, 


Complet en lui-même l’'Exter. 
ininateur de Vers de Mother Ctra- 
ves n’a besoin de rien pour pro- 
duire son effet. 11 ne faillit jamais 
à faire son travail. 


minutes. 


IBERTE 


LA L 


RECETTES 


Fromage à la Russe 


Ingrédients: 1 livre de froma- 
ge ; 1 cuillerée à soupe de beurre: 
poivre et sel; 1 cuillerée à soupe 
le sauce ‘‘Worcestérshire'’; 1 
douzaine d'olives. 

Préparation: Faites fondre le 
beurre dans une casserole et ajou 
«ez le fromage coupé en tranches 
Worcester 
Quand 


tout est fondu également, ajoutez 


o 
très minces, la sauce 


shire'” et le poivre et sel. 


les olives coupées ei petits nor 


ceaux. Servez très chaud sur du 
pain grillé. 
. e [2 
Steak aux légumes 
Ingrédients: 1 morceau de 


iteak : 1 gros oignon: 3 tomates 
farine, poivre, sel et fromage, 
Préparation: Mettez le 
lans un plat allant au four. Sau 
poudrez de farine et 
au goût. Couvrez d’eau et placez 
lans un four chaud pendant vingt 
Alors avec des 
l'oignon et remettez 


steak 


assaisonnez 


ecouvrez 
tranches de 
au four pendant vingt autres mi 
nutes. Ensuite tranchez les toma 
tes sur les oignons et placez dé 
nouveau au four pendant dié mi 
nutes. Couvrez de fromag? rapé et 
laissez pendant quelques instants 
L 1 LE | 
Blé d'Inde et tomates au gratin 


1 boîte de blé d'In 
mie de 


Ingrédients : 
le: tomates: 2 
pain ; 1 oeuf: 1 tasse de lait frais 
beurre, sel et poivre. 

Préparation: Otez lle jus du blé 
d'Inde, Mettez de la mie ‘de pain 
dans le fond du plat puis un rang 
de blé d'Inde, un rang de tomate 
tranchées, assaisonnez au goût 4 
vec sel et poivre, ajoutez un autre 
rang de blé d'Inde et de tomates 
Humectez de lait, eouvrez le des 
sus avee de la mi de pain et des 
ptits morceaux de beurre et fai. 
tes cuire au fourneau. 


srl 
CAUSETTE 


——— 


tasses de 


Ma laiterie est un des coins pré 
férés de mon cher domaine, C'est 


une modeste bâtisse, exposée au 
froid du nord et gardée du soleil 
par la cuisine, avec laquelle elle 


connnunique, pour plus de com: 
modité : mais la porte en reste her 
métiquement fermée, la chaleur et 
les parfums de euisine n'ayant 
rien de commun avec la laiterie 
Deux larges fenêtres, munis dé 
arille métallique, à cause des mou- 
#hes, lui donne un éclairage et un 
ventilation suffisante. 

Les meubles sont simples et pro- 
pres, comme il convient, une gran 


de table, quelques tablettes, l'écré- 


baratte, la 


meuse-centrifuge, la 
table à beurre, 
C'est aujourd'hui la journée du 
beurre, Je fais d’abord un 
toilette, une robe claire, 
pour une visite aimable; je revets 
un grand tablier blane, je coiffe 
mon joli bonnet, de 
s’égarant dans de beurre, quand 
votre nom s'étale en toutes lettres 
sur les enveloppes! 
faire d'horreur 


c'est à dresser 


tous ceux qui restent! Le ménage 
du matin est complètement termi- 


né; plus un atôme de poussière nt 
voltige dans l'air; c'est done dans 
une parfaite tranquillité d'esprit 
que j'entreprends l'important tra 
vail. 


J'ébouillante la baratte, je li 


rinee à l’eau froide, j'y verse la 


crème suffisamment mürie, et d'u 
ne température eonvenable, va 
riant de 50 à 60 degrés; plus froi 
de le beurre s'assemblerait diffi 
cilement, plus chaude, il perdrait 


en qualité, J'ajoute de la couleur, 


si l'herbe de juin n'y à pas pour 


vu; mais en me gardant bien de 
beurre 


forcer la dose: car, si le 


couleur graisse, n'est pas appétis- 


sant, celui orange foncé est détes- 
table. 
Maintenant, il n'y a plus qu'à 


tourner d’um mouvement égal, ni 


trop lent, ni trop pressé; sans 
augmenter de vitesse dans un mo- 
ment d'impatience, sans ralentir, 
par ennui, Pour cela, rien ne vaut 
la lecture d'un bon livre, de ceux 
qui nous apprennent que les plus 
infimes devoirs nous sont imposés 
par la bonté Divine et sont la mon 
naie qui achète l'éternelle félicité, 
et que le plus grand bonheur, ici. 
bas, c’est encore d'être content de 
son lot et d'en accepter gaiement 
les obligations de chaque jour: 
une saine lecture, voilà, done, la 
magie qui transforme un ouvrage 
monotone en une plaisante récréa. 
tion, 

A peine ai-je lu quelques chapi- 
tres que déjà la crème s’épaissit. 
le son devient sourd, le travail 
plus dur; enfin le lait de beurre 
s'agite et annonce que le beurre 


est en grain, Encore quelques 
tours et il aura la grosseur des 


oeufs, J'enlève le lait, je le rem- 
place par de l’eau fraiche et je 
tourne, de mouveau: il forme 
maintenant un gros pain. 
J'ébouillante la table, le moule, 


la cuillère de bois, je rince à l'eau ldre que, de d'autre côté de la gran. 


Chen MD daass MN Ted Vois dE Se RO PRE Re een nn D de Ad ht ge? De + — 


peu 
comme 


rigueur, 
voyez-vous, un malheureux cheveu 


Oh! la! la! 


AE A ete 


froide et j'y dépose le beurre 
aillei pour 
extraire l’eau ou le lait 


tevait, Quand il n'en reste pluu, jé 


je cominenee dt TTaN 


qui de gra 


le sale de sel fin, bien pulvérisé 
la dose varie que 
pour la dépense immédiate ou la 
sel 


suivant c'est 


conservation, Quand le est 
mélangé, } GHMMONT 


la cuillère de 


conplètement 
| 


le, en m'aidant de 


ois: je dépose les petits pain 
l'une livre chacun sur les papiers 
parchemin, mouillés, ] pli soi 
uneusement, et je place le tout 
Las il boite «| it mn ‘hé, Han 1 
d'un papier propre ou d’un linge 
unc C'est tout. Je n'ai plus 
qu'à fair erand lavage à l'eau 
chaude et au soda, avec rincage à 
l'eau froide, de tout et (| ui 4 1 
vi, de n Génie es tablettes et 

planche puis tout étant parfai 
tement propre et bien rang [ 


reviens finir tranquillement dans 
un fauteuil la lecture du joli Hvr 
qui prêche l'acceptation joyeuse 
de la tâche quotidienne. 
Perrette. 


nn 


LETTRE D'UNE FILLETTH DE 
VERDUN A UNE PETITE 
CANADIENNE 


La Croix 


La continuité de la guerre on 
pas la charité de 
d'outre-Atlantique# sc 
a communauté d'origine qui les 
ies Ca 


OS ail 


lasse 


rappelan 


vit à la patrie française, 


indiens sont d'’inlassables dona- 


teurs. Leurs envois S’accompa 
enent de lettres touchantes:; c'es 
à l’une de celles que, par la plu 
me de notre collaboratrice, répond 
‘La petite fille de Verdun’? dans 


un récit que nous mettons sous les 


il 


veux de nos lecteurs 

Petite soeur inconnue qui avez 
travaillé pour nous et demandez 
un merci, je vous envoie le inien 
il s’adressera en même temps à 
tous les donatæires des beaux pa 
quets qui nous furent distribués 
l'autre matin par la dame chargée 
de nous les remettre, En atten 
dant qu'elle égalisât les parts, on 
nous avait fait entrer un 
jardin situé surl es vieux mur 
de la ville et d’où l’on domine un 
ensemble de remparts et de tours 
disséminés dans une vallée plein 
d'arbres couverts de feuilles nou- 
velles, Cela sentait le printemps 
les fleurs fraiches, et rien ne 
rappelait les visions de guerre, 
mais étaient trop présentes 
à la mémoire de tous les rréfugiés 
réunis 
Bretagne 


dans 


noi 
elles 
qui se trouvaient en cé 
coin tranquille de la 
pour qu'ils fussent capables de les 
oublier un seul instant. Chaque 
province dévastée par la guerre 
avait unie 
Belge, mère de huit enfants, ra 
ontait lui avait fallu 
traverser, poursuivie par les Bar- 
patrie des 
sens de Reims pleuraient 
belle cathédralle ; une  Ardennaise 
montrait ses deux petits garcons 
qui, trottant après elle, 
fait 40 kilomètres au douze 
res pour échapper à l’envahisseur 
de jeunes mères, nouvellement li 
bérées d’un camp de 
tion, maigres et pâles, berçaient 
de tout petits enfants! 

I y avait aussi des femmes de 
mineurs d'Hirson, des tisseuses de 
Lille, des ouvrières de Charleroi: 
toutes pleurant la maison  aban 
donnée, les maris absents, les fils 


La plu 


là ses représentants : 
comment il 


bares, sa n'artyrisée ; 


heu- 


concentri- 


disparus où prisonniers 
part se eonnaissaient, car ils 
étaient exilés de chez eux depuis 
près de deux ‘ans, mais 1 


us leurs terri 


bles souvenirs ne s'effacaient pas, 
et, en les entendant les rappeler, 
je me serrais près de maman, qui 
parle si peu depuis nos deuils, et 
de ma grande soeur, dont la toux 
ue pas. D'entendre le récit 
de toutes ces peines nous faisait 
paraître la nôtre plus supporta 
ble: nous étions tous là, pauvres 
‘‘affligés de la guerre’, presque 
étonnés de n'avoir plus à trembler 
pour nos vies! 

La dame arrivait, chargée de 
paquets: chaeun de nous en vecut 
un, approprié à ses besoins, et si 
vous aviez vu eomine tout le mon- 
de était content! On se passait de 
l’un à l’autre les cartes attachées 
à chaque vêtement : ‘A une aïeule 
belge, une aïeule eanadienne ! 

A une maman affligée, la mère du 
petit Paul! A une Francaise 
d'aujourd'hui, les Francais 
d'hier!’ Il nous semblait retrou- 
ver des membres de nos familles 
cousins  secoura- 


cesse 


dispersées, des 
bles, s’intéresant à nos 
Presque les mêmes noms: 
sel... tiens, j'ai une belle-soeut 
qui s'appelle ainsi, disait l'une. 
Olivier, c'est le nom de ina mère, 
criait l’autre, Mais ce qui m'arri- 
va fut plus extraordinaire encore : 
Je reçus une gentille toque en tri 
cot, portant, épinglé sur un noeud 
de ruban ciel, le billet suivant : 

‘Je demande à celle qui aura 
ce ‘‘petit casque’? de répondre à 
G. Thibault, âgée de 10 ans. Vot- 
ton, Canada. 

Or, moi aussi, j'ai nom Thibault, 
et je suis tout heureuse d'appren.| 


1SÔ 1 ! 
iniselr'es : 


Rous- 


À 


leur | 


avaient | 


[que toutes 110$ œwerbes étaient re 


Sill 


Lrés : ‘Cette bonne 


il 
nous ! 


| Violette : 


[traînée par notre âne, Cadet, 


aurait cru que nous nous rendions 


[lorrain, 


Itour de l’école, nous avions soin 


ldes serres, où déjà les 


l'ensemble ! 


jrer!”" Autour de 


d'autres fugit 
nous: les lueur 


forces ; 
joints à 
peur dun tout d'écrire maintenant l'un incendie transparaissaen 
e’est pour elle que je le Fais, et Je P'aftreux nuire, el, sui 

histoire... écroulé, an chien noir hu 
lait à la mort! La terre était d 
trempée! A chaque pas, on buta 
sur des débris de toutes sortes, « 


il v avait des gens qui tomba 


travel 


vais Jui raconter mon TRUE 

Je fus comme vous, petite Phi- 
bault du Canada, une enfant heu 
reuse! Papa était jardinier-paysa 
giste ; il aimait tellement son me 
tier qu'il voulut donner à ses cint 
SOS fil 


pour he plus se relever! 

La brouette traînée par mon hp 
re allait toujours en avant: la 
petite-fille et la tête d 
s’entre-choquait 


nfants des noms de fleurs : 
s'appelaient Narcisse et Fyacin- 
the, ses filles Rose, Marguerite et 
Marguerite 


HOUS JrOUSSIOTNS dans uni rar Ja 


te de la 


moi, Je suis la crandl'imère 
"3 autre... Conibien de 1 
fuite ? Est-ce qu 


Toujours est-il qu'en 
second 


dura cette 
sait ? 
vant à un poste de 


ui dévalait jusqu'à la Mensé 
Marian faisait sitbien les bouquets 


lin q 


de mer, une petite soeur inconnue |blait nos 
porte mon nom. Aus i, je n'ai plus {s étaient 


rs + 4 rc 1 », A le Ta 
tenues à l'avance par les officiers fon trouva ‘une ambu or À Ù 
le Verdun. Quand nous allions les survivants y furent reeueris Fl 
KI an Ve n las, les bras de notre bon 
porter à da ville, dans la charrette[ls, 16S 9? LOUP ass 
man s'étaient serrés si dur, si d 


on 
autour du corps de la petite 


lette qu'on faillit ne point 
arracher! L'enfant revint à 
mais l'aïeule l'avait perdue. ( 
l’enterra le lendemain, Sur 0n 
de sa terre lorraine, Le léndem 


étions entassées da 


à une cavaleade. Chacun travail 
lait, à la maison; notre grand'mè 
re, qui portait encore le bonnet 
faisait la euisine à l’an- 
cienne iode : 
des ‘‘kiches au dard’”, ah! 


avions bien de l'agrément ! 


| 
Fa 


des bonnes tartes, 


AUSSI, TOUS 


nou: s i 
un long train, plein de 


mail 


r'euses CON TOUS, nais Hot } 
n'y voulut jamais monter: 
rentre à Verdun, déelara-t-il, ent 
j'ai trop de morts à venger!” 


Nous mimes tous nos Sous pour 


acheter notre enclos, et papa di- 


t à mes frères, quand ils 


nuaient ensemble les grands car- 


4 


terre est àl Letrain partit, chargé de p 


vres êtres ahuris de peu, de t 
tesse et de faim. Presque à ehaq 
ous atti 


1. 


Mes soeurs et moi, au l'e- 


station, des dames 


raisins hi ; 
tifs étaient prêts à cueillir, et, la duient, avec de bonnes DAEUre 
tendant vers nous boissons eh: 


étions si 
} s1 { ! 
des et proviSIONS : 


torts | 


terminée, 


de 


journée Nous 


ès bien 
retrotver Après bien d 


sommes arrivés 
Bretagne ; un bon pays, 
les gens ont plus de coeur « 
l'argent. Nous y avons trouvé 
abri sûr, mais bien pauvre, et 
pendant ces derniers froids, eo 
paillasses de 
n'avions d'aut 


tont 


HLenTts DONS 


arrets, nous 


c’est 


Quinze jours après, la  guerx 
A4 ] 


éelatait: on pensait qu'elle serait 


vite terminée, et, quand anes deux 
frères partirent, notre père, qui 
70, leur dit 


‘Allez, garcons, repren lre ce que 


avait combattu en 


chées sur des 


avons perdu ! "Hs s'en al. troupe, ous 


lôrent avec'les réginients de Ver leouverture que les chétifs vel 
lun, auxquels, au passage, nous Finents raportés avec nous 
tendions des branches de rosiens | Aussi, quel Ibien nous ont. la 
pour les mettre au bout de leurs|vos chauds lainages, vos ‘bo 
fusils. draps si épais: c'est un peu du 
Nous nous nimes à travailler |‘‘chez soi”? qu'on eroit avoir 1 


trouvé, le chez soi chaud et doux 
dont on n'apprécie la sécurité qu 
eu de malheur de 


double, afin de reniplacer les ab. | 


manran prit 
1 homme, et le 
quand mêm vivions dans 
l’atente, Un matin, une dettre 
nous apprit que le pauvre Hyacin- 
the était mort, frappé au front, et 
papa dit: ‘C'était la première 
fleur de notre bouquet, je l'offre 
à la France.’’ Puis, en pleurant, 
maman et lui se remirent à la be. 
il fallait que le sol produi- 
Aa moi, 


faisions plus de gerbes, mais, trop 


la bèche conte 
travail se fit 


SOUS : 


quand on à 
perdre ! 
Voiei mon histoire, petite soel 
l'Amérique, racontez-la auto 
de vous, en remerciant ceux « 
pensent aux affligés de Franc 
mais dites aussi que nous ne soi 
mes pas des découragés !'Mon p 
re écrit de l'Est que, mètre m 
linètre, notre village à été rapri 
il ensemencera de nouveau le te) 
L ‘bouquet’, 


nous 


SOO1I10 : 


Mit soeur et Nous lt 


ralil gage, et sol 


nous commandait des| conne il nous appelait, se resser 
mortuaires ! vera encore autour de lui! FN y au: 
delta, hélas! des places vides et des 

mes frères, dont nous avions étél leurs mutilées, mais ee sera 
| prix de la victoire, et dans l’ave 

air, je serai fière d’avoir été pen 


souvent, on 
couronnes 


Les mois passaient; l'autre 


longtemps sans nouvelles, fut at-| 
teint à son tour: on dut l’ampu- 
dant ves cruels jours: 


ter: ‘‘Bast, écrivait-il, avec une | Ë 4 
jambe de moins et ses deux bras | La petite fille de Verdu 
on s'en tire tout de même, et jel Marguerite Thibault. 


J 


jardinerai encore !"? |Pou: copie conforme, 


Les mois passaient, l'ennemi sel Myriam Mhelen,. 
rapprochait; on entendait amainte, | 
nant une canonnade ininterrom ! 
; Les Poudres de Miller conti 


pue à laquelle les forts de Verdun 
répondaient coup pour coup! Pè. 
re ordonnait: ‘Partez, au- 


quittera on 


les Vers sont une médecine agréa 
aux enfants qui souffrent de 


vers et ils les prendront sans la 


ble 
vous 


ires, 1101, Je ne pas 
bien, da me garde, et 
elle est imprenable." Nous répon- 
dions ‘On ne 


moindre chjection. Si on suit les 
n’en résulitera aucun 
trouble pour l'enfant, car elles n 
contiennent rien qui puisse nuirt 

Elles déharrasseront rapidement 
un enfant des vers qui d’infestent 
et rendront la santé à ces petits 
malades dont dla vitalité a été at 
taquée par cette peste des vers 


forteresse 4 ” k 
direction, il 


veut pas se sépa 
la nôtre, les mai 
sons S'écroulaient; c'était un tel 
fracas de mitraille que nos orcil 
étaient assourdies ! 

matin, le ciel devint noir! 
la neige,dimes-nous, car elle 
était. tombée toute Ja nuit! 14 


nuig'e $S € lait d 


les en 
Un 


C’est 


une fu-| 


paississait, 


mée qui sentait si fort, si fort!| 
Les D sphyxiants ! Cette| Appareils photo- 
fois, il fallait s iver! Papa prit| graphiques, pelli- 


cules et accessoi- 
res, 


sa brouette, il v placa grand'mère 
soeur: nous le suivi- 
mes, et l’on courait, l'on courait! 
Mais l'affreuse fumée venait plus 
vite que le vent l’éparpil- 
lait, il est vrai; cependant, malgré 
nos masques, on eût dit que nous! 


respirions du feu! Le danger dou- 


if à 
et ia petite 


Development ra- 


Nous ; pidement fait 


R. A. McRUER, 
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LES DEVOIRS DU MARI 


cheval 
offrit 
s’il 
les 
bouteille 


Un madquignon 
andre. Un amateur lui 
ille de champagne 
lui dire franchement 
de la La 
‘Je vous jure que le che- 
que deux défauts, dit le 
Quand il au pré, 
à prendre, et quand 
s, on ne peut 


avait ant 


bon 
HE 
lait 
défauts 


ne 
ln 
vou 


bete, 


AUILHON. est 


1isé 


pas s'en 


d'une pauvre femme pour- 


dire autant de son mari. 
pour arriver au ‘mariage, 
ressé bien des filets, car il était 
nalaisé à prendre ; et, une fois 
pris... il n’a pas voulu conipren- 


lre que les fennnes ne sont pas les 


seules qui aient des devoirs. 

Il y a des hommes qui ne peu- 
vent ni se passer de leur feunme, 
ni vivre avec elle, L'état de céli- 


bataire était pour emux un suppli- 
été iés, i 


1 sn ñ 


ce, ei SU HS ont mariés, lIs 
ont fait de leur intérieur un en- 
ler, Ils ressemblent à ce chien 
qu'on ne pouvait laisser détaché, 


mais qui hurlait dès qu'il était à 
la chaîne 


S'il est vrai qu'il y 4 peu 
bons ménages, la faute en est aux 
naris aussi bien qu'aux femines 
Les bons fermiers font des bon- 


nes cultures, et les bons imaris les 


bonnes femmes, dit la sagesse po- 
pulaive, Michelet ne s'arrête pas 
là: il affirme nettement: ‘Toute 
$ | folie de la femme est une sottise 
+ de l'homme”? 
s Connbien de fenunes souffrent 
36 de l'absence des  manitestattrons 


tendres et délicates de la part de 


leur mari! Combien attendent 
douloureusement et vaincinent 
l'appré tion bienveillante de 
leurs bontés et de leurs sacrifiet 
erends et petits! Qu ln fois 1 
pouse se complait à d'ain 
attentions, Heurissant la maison 
la faisa chaude, charmante 
confort le conume un nid d'oi 
eau, parant et illum { son 
isage d'un sourire, pou nt 
trouve en retour qu une 1 Li 
rence de pierre où Wie ensibt 
Î de brute | 

C'est un défaut de l hu 
hide la masculine tout au 
lnoins, d'aimer à critiquer el 
de n'être jan content. Il sem 


blâänrer soit un plaisir, et 


1e | 1e 
jouissa ice 11 


qu'on goûte une 
ie à se déclarer m il satisfait 


1 Si prodigue le 


louanges ? 


Pourquoi es-t 


j ] 
reproches et si avare de 


demandait ingénument une jeune 
femme à son anari. Je ne t'ai pas 
encore entendu dire: C’est bien, 
je suis content. lt le mari de 
répond avee une Hnipatienee qui 
n'exeluait pas la  maiveble: 

Quand je ne dis rien c’est que 
c'est bien. Pourquoi veux-tu que 


loue de l'aire ee que tu dois? 

ue Ja plupart 
véritable at- 
Mais ils 


dans le 


Ce n’est 
des maris n'aient une 
fection pour leur fennne. 
négligent de la manifester 
ordinaire de 
la chose 


dans la 


pas « 


courant la vie, soil 


estiment 
soit 


qu'ils au-cessus 
d'eux, pr'eoceu 
di leurs 


ils n'y pensent 


que, 
2H d'eux-méunes et 
affaires du dehors, 
réellement pi ls 
vent même pas toujours que leur 
chose de 


des 


1S. ne s'ape r'eoi- 


fenmnne réclame que lque 
plus que ee qu'ils lui donnent 
doutent pas toujours 
fragiles éléments dont 

bonheur féminin 
doutent, ils traitent 
ces ‘‘niaiseries sentimen: 
fantaisies nerveuses” 
commun 


ne se 
petits et 
LE 4 conrpo [h le 
Ou, 
de 
tales’?, 
et sous le prétexte de 


s'ils s’en 
hout, 


ces ‘ 


quer à leur conpagiie un peu de 
leur énergie, ils lui brisent tout 
bonnement le coeur. 

Ce n'est pas assez pour. ‘Une 


femme de se savoir, de se sentir 
atmées il fant qu'elle se lenten- 
de dire souvent, toujours. Ce ne 
sera jamais pour elle satiété. 
[arrive quelquefois que la per. 
sonne qui devrait avoir Île plus 
d'hier sur l'esprit du mari 
st celle qui en a le moins, Au lieu 
4 prendre l'avis sincère et eor- 


dial de sa femme, on va deinan: 


der conseil à des étrangers, qui 
se imoquent de vous, 

Outre la sottise d'une telle 
conduite, les maux qu'elle peut 


engendrer dans lle cerele domesti- 
que sont bien faits pour en dé- 
Que de fois n’a-t-on pas 
n1t al econee illé ES pal 
leur ruine, 


qe LA 
u des hoinné $, 


AA faux amis, courir à 
maleré les avertissements de la 


femme qui devinait et leur dé. 
noncait les trompeurs. Il y a chez 


me, A 


DTA ALES LUS UE SEL 


—— 


en ne none 0 on nm 


la der et bien plus encore 
chez Ta femme qui aime, une in 
tuition rapide, une pénétration 


qui est 
et qui 
particulière à 


uu don de ntiment 
presque une 
une valeur 


SOS «av is. 


presse 
seconde vue, 


donne 


de 
nine ne 
que 


Un philosophe 
la fc 
maison 


jadis 
doit 


fois 


profes: 
sortil 
dans 
vie: pour son baptême, pou 
mariage et pour enterre- 
ment. Je sais des maris qui agis- 
sent conne s'ils pensaient de mé- 
Ils vont à leurs plaisirs, sans 
se demander si da qui par 
tage leurs soucis, n'a pas le droit 
de divertisse- 
ments. 
Toutes 


sait que 
de la trois 
él 


son SO) 


ne, 
femme 


partager  Jeurs 


les souffrent 
cruellement d’un tel  égoïsme:; 
toutes, ilest vrai, ne souffi 
en silence, Beaucoup se plaignent, 
querellent, font des scènes et en- 


tenines 


‘ent pas 


veniment le mal, Mais que leur 
feunne se résigne où s'irrite, i 
n'en est pas moins vrai que Îles 
hommes qui vivent au club ou qui 
restent longtemps hors de la mai- 
SON Sas V être forcés par leurs 
affaires se soucient fort peu du 
bonheur domestique. S'ils sont 


heureux, ce n’est pas coince ma 
malgré le ma Je ne 

eruter da nature et la 
solidité d’un tel bonheur; mais il 
est ecrtain que la femnie ini- 
que ce? une déplora- 
ble école pour les enfants. 

La nature huinaine est 
chez les deux sex 
l'oublier 


l'INtCP0SI 


VEUX pis 


est 


[RES 


sérable ct 


la 
les inaris 
Puis- 


iné- 
nie 
sont tous portés à 


fjue vois alnez à étre chovés et 
watés, chovez et galez un peu vos 
fenines Vos euresses leur iront 
Au coeur encore mieux que Vos 
présents 

Sans doute, connue le dif Gu 
{ave , l'estime el units 
{ il 114 1 De | Fort re 
D bles et douees, eomme 
pain quotidien; mi tu peu de 

fit t tie n rule 
voit rien, avouez-le? 


B.-H. Gau:scron, 


DEL LEE _— 


BIENVEILLANCE, BONTE, 
CORDIALITE, 


dens le 
dis- 


Quoique Dieu ait mis 
‘oeur de tous les hommes une 


position, un sentiment de tendres- 
se pour leurs semblables, il n'en 
st pas moins vrai que nos pas- 


sions et nos intérêts personnels 


cesse à étouffer en 


tendent sans 

nous cette voix de la natur Mais 
Dieu, qui n'a créé aucun étre sais 
pourvoir à sa conservation, n’a 
mis aussi dans nos coeurs aneum 
inelination noble et élevée sans 
nous fournir les moyens de l’en- 


tretenir, de la cultiver et le l'ae 


croître, est dans ce but qu'il a 
érigé en vertu ce sentiment natu 
rel de bienveillance et d'affection 


que nous devions avoir pour 110$ 


frères, et cette vertu c’est la cha- 
rité, 

On concoit, en effet, que sans 
ecla les dispositions de notre 


coeur pour le prochain seraient 


aussi variables que les  linpres 
sions diverses que nous éprouve: 
rons à son égard. 

Si done la charité est une ver 
tu, et nnème da reine des vertus 
la bienveillance, la honte et la 
cordialité sont aussi des vertus, 


ear elles sont les île urs les plus 
délicates et les fruits Îles plus 
doux de la charité. La charité est 
la racine de cette plante Fiaue. 
la patience en est la tige, la dou. 
ceur est le bouton, la bienveillan- 
ee, la bonté, la cordialité sont 
comme l'expansion et le parfum 
de la fleur:les fruits sont tous les 
biens qui résultent de l'exercice 
de ces dernières. Elles sont la 
forme, l'expression, da manifesta. 
tion de la douceur. 

La bienveillance consiste à fer 
mer les veux sur les défauts de 
nos frères, pour ne nous  aperee- 
voir ot ne leur tenir comte que 
de leurs bonnes qualités, et à agir 
avec eux d’après ce principe, Aus 
si est-elle toujours disposée à ren 
dre service lorsque l'occasion s’en 
offre, malgré les sacrifices qu'elle 
est obligée de s'imposer pour Île 
faire, Loin de trouver des diffi. 
eultés à tout ce qu'on lui propose 
et de se faire prier, tout lui pa- 
rait possible, dès qu'il s’agit d’ê. 
tre utile ou prochain, surtout s'il 
est fr appé par le MP ou s'il 
est soumis à quelque pénible 
épreuve, 

Elle n'attend pas qu'on implo- 
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DANS LE MONDE CATHOLIQUE 


LA GRANDE RAISON INVOQUEE PAR LES ALLEMANDS 
. POUR NOUS ENVAHIR 


Suite) 


dans cette lettre, Léon XII ne désignât la philosophie 
philosophie est allemande et lutaérienne, Le docteur 
Paulsen disait, me trompe, que Kant était lle philosophe du protes- 
tantisiue. En pour défendre Kant, 
a soutenu qu'il était un descendant de Descartes. Je ne nie pas la parentc 
de ces deux philosophes, mais il serait plus juste de rattacher l’un et 
l’autre à Luther, car l’un et l’autre ont puisé dans le libre examen de Luther 
leur individualisme fatal. 


Nul doute 
de Kant, Or 


que, 
cette 
si je ne 


avait Jaison, ues derniers jours, on 


les 


Le modernisme à malheureusement troublé plus où moins d’âmes dans 
Mais le docteur Mausbaeh, un des 93, a dit, d’après le Bulletin 


notre pays. 
septembre 19081, au Congrès des catholiques allemands tenu 


de la semaine (2 


à Dusseldorf en juillet de la méme année: ‘‘Il ne serait pas exact de dire 
que le modernisme est en Allemagne une plante exotique inconnue où peu 
dangereuse,  Précisément c’est bien plutôt d'Allemagne que les germes de 
modernisme se sont répandus dans les autres pays, et la source dont ils 


émanent est chez nous très abondante. La philosophie néo-kantiste et la 
théologie de Ritschl, sa parente, comptent beaucoup de disciples parmi les 
ants allemands. Toute littérature populaire, augmentant 
leur théorie dans le grand lie, par la brochure et par l’a 


nie de signaler deux points 


protest une Salls 


paint 


Qu'il 


cesse, 1" 


ticle,”? suffise ces 


Les grands chrétiens et les Saints 

grands eatho 
illustré l'A 

Mallin- 


chanpions 


Nous n'avons point été avares de louanges à l'égard des 
liques, prétres ou laïes, qui ont, pendant XIXe sièele, servi et 
Les s ont AURA sans rétiecnec les Ketteler, les von 
fr Winthorst et taut d'autres 


n 
hist lit 


leinmagne. nôtre 
krodt, les 


ñ : 11. ñ - ONE 1 \ 
du Vldi, ais ect fécondil lennicCuse GE 1 "All 


res Reic he Uspe ræor, Îles 


reinlait ji La 


France stérile, Sur notre sol le catholicisme était assez puissant pour engen 
drer des âmes qui ont ému par leur grandeur l'Eglise tout entière, Y a-t-il 
à l'étranger beaucoup de curés d'Ars, beaucoup de soeurs Rosalie, beaneoup 

de Mine Barat, beaucoup d’évêques comme Mur Pie, comme Mgr Dupan 

loup? Y a-t-il beaucoup d'OZzanain, beaucoup di Montalembert, beaucoup le 
Veuillot, beaneoup de comtes de Mun? Compte-t-on en dehors de chez non 
des religieux plus illustres que dom Gnéranger, dom Muard, que les pèr 

Evimard, d'Alzon, Ravignan, Jandel, Lacordaires Et je ne parle que de 

morts, je les cite méme au hasard de un indinoire, Si la discrétion ne me 
retenait, je pourrait prouver que le présent continue magmfiquement le pass 
Que NOUS avons le droit d'être fiers de nos évéque de nos prétres le no 
fidèles, de nos religieux, que ées NIXe et XXe siècles si tro ublés Fe été et 
sont riches de vertus puisées aux souree de PEva le plus put Si la 
religion catholique mourait parmi nous, je le demande aux âne incères de 


toutes les nations, p oduirait-elle ces lé urs et cos fruit 


Les oeuvres de piété, de charité, d'apostoiat 


t naitre 


Quand le catholicisme est vivant dans un pays, on Y vol conne 
pat enchantoeinent, les oeuvres de pié , les oeuvres de charité, les oeuvres 
d'upostolat, parce que, disaient les anciens, l’actidn suit l'être, actus sequitur 
esse. 


Je ne preten ls point élever nos oeuvres au-dessus de celles des autres 
Je fais des voeux pour que chez eux et chez nous, l'Evangile affirme son éter 
nelle vitalité par des bienfaits qui témoignent ide sa céleste origine Mai: 
qui osera me contredire si je soutiens que la France à vu s'épanouir sur si 
territoire des oeuvres de piété, de charité, l'apostolat dont, pendant ee 
siècle houleux, l'univers à béncfei N'est ee pas on France Pers les Convre 
Eucharistiques ont pris naissanee N'est-ce pas à Paray-le-Monial et à 
Montmartre que la dévotion au Sacré-Coetu s'est imoutrée avec le plus d'é 
elat?2 N'est-ce pas à Lourdes que le eulte de la Sainte Vierge s'est déve 
loppé et attire tous les catholiques de l'univers? N'est-ce pas en France qu 
se recrutent le plus les ordres contemplatifs: Bénédietins, Chartrenx, Trap 
pistes, Bénédictines, Carmélites, Ciarisses, Douninicaines, Visitandiies, ete 
Dans tous ces monastères d'hommes ou de femmes, la ferveur n'est-elle pas 
admirable ? 

Les oeuvres de charité ont suivi ce wragnifique élan de piété. Il me se 


rait impossible de les énumérer 


le 3 Petites soeurs des Patte 


du Calvaire chez 


Paul, 
Daines 


Saint Vincent de 


de l’As 


Les Conférences de 
Petites us 
berceau. 


vres, les DIET oniption, les ont 


ñous leur 
l'a 


Les oeuvres apostoliques ne sont pas moins florissantes, S'agit-il de 


postolat à l’intérieur? Nous possédons un clergé nombreux, zélé, qui en ce 
moment, appelé en partie sur le front, montre au monde entier bal beauté de 
son âme, qui, d'ordinaire, se consacre avec autant d'intelligence que de dé- 
vouement à son ministère, Dans nos séminaires où il passe, sans se mêler 


par des maitres qui 
traditions aussi éprouvées 
les Sulpiciens et les 


au onde, cinq ou six ans à étudier, à prier, il est stylé 
ne sont pas choisis au hasard et qui vivent de 


que vénérables. En dehors de chez nous, on se dispute 


Lazaristes qui, depuis le dix septième siècle, out su former nos prêtres, les 
habituer aux pratiques de piété, à l'action et à l'apostolat. 
“Oui, dit Léon XII, la dignité de la vie, l’ardeur de la foi, l'esprit de 


la charité inépui 
fécondes entre 


la générosité du zèle, 
les nobles et 


dévouement et de sacrifier, l'élan et 
sable envers le tee l'énergie dans toutes 
brises qui ont pour but la gloire de Dieu, le salut des âmes, le bonheur de la 
patrie: telles sont les traditionnelles et précieuses qualités du € lergé fran- 


cais, auxquelles HOUS SONNES heureux de pouvoir rendre iei un publie et pa- 
ternel témoignage.’ 
Ce clergé a des paroisses. Ces paroisses depuis vingt ans, malgré les 


sont multipliées au point que, 
ont été 


mauvaises heures que nous avons connues, se 
dans le seul diocèse de Paris, plus de cinquante églises nouvelles 
bâties. Chacune de ces paroisses est le centre d'ocuvres de toutes sortes: 
écoles, erèches, asiles, hôpitaux; patronages, cereles d'ouvriers, d'employés, 
de jeunes filles, de mères chrétiennes, sociétés de bie nlaisance, de catéchistes, 
telles sont les institutions qui fouctionnent et qui sont solidement organisées. 
Pendant ce temps, des prédications, des prônes adaptés aux différents âges 
vépundent avee suite et avec régularité la parole de Dieu, et une presse Ca: 
Er de plus en plus dé veloppée combat pour l'Evangile, La seule oeuvre 
de la Bonne Presse chaque semaine jette dans le publie des centaines et des 
centaines de mille journaux, brochures, livrés de toute nature. Cinq Univer- 
sités catholiques viennent achever eette organisation de l’apostolat religieux 
et scientifique,  Pensera-t-on que cet effort immense n’aboutit à rien, que a 


gloire de Dieu, que les âmes n'en profitent pas? 


(A suivre) 
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re Soi CONCoul Sa délicatesse 
sait que |? oniauté qui est victime 
de l’infortune ou qui es accablé 
par le chagrin devient timide et 
craint souvent d’être  importun, 
Elle sait aussi que certaines âmes, 
douées d'un caractère noble et 
élevé, croiraient faillir à l’honneut 


les avaient 1’ air de demander 
ui al La bienveillance respec- 
te le serupule et veut éviter jus 
qu'à l'ombre de Ja confusion à 
ceux qu'elle prétend servir. 


Loin de penser et 
raitre qu'elle fait beaucoup 
cux, elle est convaineue et 
die à deur faire croire que c'e 
elle qui est leur obligée. Quelque 
coûteux que puissent lui être les 
services qu'elle rend, elle est tou- 
jours affaible et elle a sans 
le sourire sur les lèvres. 

La bonté n'est 
un don gratuit que 
ide Dieu, ni 
ñ qui provier 


de laisser pa 
pour 
s etu 
{ 


St 


Cesse 


a is seulement 


ous avons re 

une simple sonsibis 

dd ui) te npéra 
moins eu 


] 
it 


Ô 
Î ü 


Nos en avons reel M cer 
me, il dépend 
lopper en nous 
feu de la charité 
c'est ainsi que la bonté 
une vertu. 

Q 1] voit en 


RUouE qui est dé jà nat irellemen 


tous 
1 de nous de 1 e dé ve 
réchauffant au 
chrétienne, si 
de vient 


ne effet, qu'un 


porté à la bonté, aecroitra igu 

FR asce cette heureuse disposi 
tion, s’il médite sérieusement sur 
l'amour ardent dont Dieu ne ces 
se de lui donner des preuves, non 


seulement dis 4alteun mérite de 
si pari, mais encore ap CS us of 
fenses les plus © ie et plus 
multipliées, S'il réfléebit su 
mour sans borne que 4.20 lui à 
porté toute sa vie et surtout dans 
sa passion; s'il eonsidère enfin 
l'ardente charité qu'il bai témai 
gene encore dans | sacrement de 
péhitenee, où il est toijours pr 
à lui purd el; ] pal 
iuent dan laut | LA] 1} l 
où il se do: î ui to eutier 
Quand Dieu est si bon pour nous 
eonLinent 10 le ‘oil lt pi 
vour nos lréeres? D'a plu 
que «a que nou pouvoit ll 
pour eux Si peu de ehose en 
cemparaison di que Di fa 
et fait [ ous | 1 TER 
ous tout, 165 l s lit 
ous Tr idons à nos se lbables ne 
ont-ils pas plutôt des vices 
que nous nous rendons nou 
ténn puisque les  réconipen 
que k Seigneur nous réserve, si 
nous soinmes bon vis-à-vis du 
préchai auecu propor 
tion ce les siuei ifice s que hous 
nous serons 1pOSs poilr qui 10 
oeuvres soient en rapport vt 
nos seitinments 

Outre ces réflexion qui it 
bien de nature à déveli pper en 
nous le gerine de bonté que Dieu 
y & me ice, l'exercice nnéme de la 


nos coeurs pal des 


bouté r ‘jou 


inipressions si doucés, si délicieu 


si pi ‘ofondes s, que Nous vou 


ses et 
drions être bons, quand 6e ne se- 
rait que pour éprouver ce ecleste 
bonheur, que le Seigneur à d igné 
scnarder dès cette terre à ceux 
qui s ’efforcent de Ll'imiter dan 
celui de ses attributs qu'il se plait 


davantage À manifester, et qui l’a 
fait appeler le Bon Diei 
LA cordialité est | 
sincère de la honte et « 
veillance, c'est une 
chaude de eos Ant rnières, 
je puis an'expri La 
veillanee nous ps dans da 
faire du bien à 
res, la nous fait 
leurs intérêts, la cordialité 
les eonvainere que nous 


les 


HE sst1o1l 
le bie 


a 1 
nuanec Lu 


de 


* ans. 


si 
bien- 
dispo 
nos frè 
éprouver 
sert à 
voulons 
elle 
qu "il 
dans 
encore 


sit 1011 de 
bonté 


sincèrement servir les 
console en imontr ant 
ue sont pas abandonnés 


leurs peines et qu'il y a 


leur 


là une des délicatesses de la cha. 
rité chrétienne, qui ne se borne 
pas à l'oeuvre maternelle, de l'as 
sistanee qu'elle donne, mais. qu 


veut la donner de la ananière la 
plus agréable à eelui auquel elle 
destinée. 
La cordialité conune  l'épa 
nouissement du coeur; mais on ne 
se sent pas toujours di posé à ce 
démonstrations extérie ures de la 
charité, soit parce qu'on est d’un 
caractère naturellement froid ou 
timide, soit parce que les person- 
nes auxquelles nous avons à faire 
nous sont peu sympathiques ou 
qu'elles nous ont donné lieu à 
quelque mécontentement. 
Travailler à vainere notre froi. 
deur ou notre timidité, à surmon- 
ter nos antipathies, à oublier les 
torts de ceux qui ont besoin de 


est 
est 


COS DES DE PS À DS DS PL ES ZE DS DS DES DS DS DS 21 à 


* Pour ire au 1 Foyer le maté F3 


se 


mr) 


ainsi à 


nous et parvenir leur ou 
vrir tout notre coeur et à leur té 
olivier ui sInecre intérêt, c'est 
en cela que consiste la cordialité 
chrétienne, et ce sont ces efforts 


faits pareun motif de charité qui 


l'érigent en vertu. 
B. ©. 
2402 5- 2— — 


L'ANGLISATION DE NOS SI: 
GNES ORTHOGRAPHIQUES 


Publicits Publicity ) 


sur l’ anglicis: ition 


Une 


de notre langue à été 


causelie 


donnée der: 


nièremnent à l° Ass *elation profes 
sionnelle des © pl ovées du bu: 
reau, par ER ibbé Etienne Blan 
chard, P. , auteur du: ‘‘Dic: 
tionnaire 4 Bon Lange.” 

Voici en quels termes le Devoir 
du 29 mars rapporte cette intéres 
sante confé rence 

Après avoir démontré comme nt, 


au contact 


journi 
anglaise, notre langue 


cali actere 


de la langue 
perd 
distinetif 
ses tot NE di 


son 
color is, SO] 


dans ses anots e 


phrases, ! in die qua ensuite la dé. 
teinte de qrpa graphie et de 
la typogn- se ie anelaics OIL les 
1,44 % 
lettres d’affaires € es circulaires 
eoni merciales 

Nos SsIgires orthogr: iphiques 
souffrent énormément du contact 


anglais qui v opère un bouleverse 


indeset urtout 


ptibl dans 
ORTTE juse “ile, du point, 
aigu et du trait d’u 


uient 
l'emploi de | 
de l'a 


ion 


‘cent 


La majuscule 


Nos cCorresp ulancières de 
la supprhner 

pre uière 
jou le la semaine € 
de |’ 
116, ct 
1916 


Hoi 


hnons qui dé signent Ia 


SOUVOTINIS des harts 


qualit 
pet pacha, 
Ex. 
lord 


loi, uen 


lord, honon 
Je, Sil 
X 
dan le ox 
Meune 


apointe et 


sOnnAïC 
ble. 


John, 


sultan, re 


Lie 
Dunrha 


l ni d’ ge te 


Li nitee 


unie celles-e1 


Di'CSsSIONS Cl 


0 Hot 


limitée, L 
itée, 
pr 
de 


ment 


ïe Franc: 
(iendreau lin 
{ao Aux de faimil- 
ein- 
La 
» fran- 
A ee 
langue 


Ho): LR 
i peuples 

Ex 
] 


ARREUN 


dj (QU AN 
européenne ‘la 
t 1701), 


contre er il 
ropéenne, la 
du nor d'un jour 
AT 1je setif 


ont, 


ot à 


À Ac 
{ CU que, le Soleïl, ane 
/ Pare Fran 
Devoir, fr Aetion ‘atholi- 
joulevard, averiue, 

désignation des 
S.-Lau- 
\val: 3 rue S: 
Louis, (D 
iurent: 9 


» Sophie : 


As mots À 


pen vi al 
nue se 


adresses : 18, 
rent; à ave 
hon: 


Ave- 
4, 


Sophie ; 4 
IS aa à l. 
Laval; 3, Rue 
Place S.-Louis 
7u A l'E et à l'O d'’ 
QE ns Ja 
‘athe 


ouest, L° 


et Ouest 
de S; 98, 

8, Dame. 
nnnenee à ré. 


.-('atheri- 


désig Lion us 


usuge € se 
d’ me 35 est, » 
Dune, 
Li on, est celle-ei: il 
S. LÉnorie et 
mais il y a deux 
uvent être le mê 
, l’autre à l’ouest 
distinguer qu'on 
numéros des 


paul idre 
he: S, ouest, 
Lu raison, 
n’y 4 
ie nue N 


tu une rue 
Da: ne 
Qui jt 
l'est 


les 


Huinéros 
l'un à 
C'est pou 
Vapproc he 


est et 


les mots 


ouest 


Le Point 


11 faut l’oine tre dans les 
viations qui ennent la 
lettre dr un It 
régt (régiment), Mr, 
Mile Chs, Frs, Ths, Mer, Mi 
(Maître), No, et non Ît., régt., Mr 
Mine. Mile. Chs., Frs. " hs., Mgr. 
Me. No. 

Il vaut mieux le remplacer par 
un espace dans les colonnes de 
chiffres afin de donner plus d'ai 
au texte et de repos à l'oeil: 

C'est l'habitude francaise 
est certainement pré iférable à 
nôtre : 


abré 
der. 


(Hieute- 
Mine, 


nière pen 


nant), 


(qui 
la 


# 1 224 352 1,234,352 
& 2 542 847 2 542,847 
& 3 145 672 3,145,672 


Il ne faut pas ajouter deux zé 
ros (.00) pour les sous quand ce 
Cela sent 
et est 


n'est pas nécessaire. 
trop la poudre aux yeux 
contraire au bon goût. 
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HER$SAGE 


Il est (bien temps de parler du hersage maintenant que les 


mences sont finies. C’est ce que devront me répondre nombre de 
nos cultivateurs, mais cependant j'espère qu'un plus ur nombre 
seront de mon avis. 

M. A.-A. Garneau, de Québec, dit: ‘‘L'inport e «du he Le 
est généralement trop peu connue; beaucoup de récoltes pourrae 
être considérablement auginentées. 

“La herse, dit-il, a le double aavntage, en pulvérisant le sol, 


4 
(l 


d'empêcher l’évaporation d’une trop grande quantité d'humidité € 
de faciliter la circulation de l’air et de leur”? 

M. J-Geo. Bouchard, professeur à Sainte-Anne de 
écrivait: ‘I faut herser vos blés lorsqu'ils sont à einq ou six pouces 
de hauteur et que la terre se prend en croûte. Il ie la terre 
soit bien sèche à la surface. On prend une herse à droites verticales 
que l’on charge de pierres, suivant la nature du sol, de 1 
ser une trace bien visible. 

Ce hersage après da pousse des grains se généralise dans la pro- 


j 
la cha 


S 


: la Pocatière, 


! 


g 
1 


\ 1 
acon à lais 


vince de Québec et serait d’un grand bénéfice dans notre province, 
Notre terrain, sans se eroûter comme dans Québec, se fendille par la 
sécheresse et laisse ainsi l'humidité s'évaporer. La herse en ce cas 
fait beaucoup mieux que le rouleau. 

Sans doute, tous nos bons cultivateurs travaillent à détruire les 
mauvaises herbes, et nous avons parlé déjà de plusieurs méthodes 
pour les détruire. 6 de 
longueur, est peut-être une des meilleures manières pour débar- 


Le hersage du blé, mème de pouces 


"asser des mauvaises herbes. 

Dans les terrains inême bien préparés, vous voyez entre les rangs 
de blé de nombreuses petites herbes qui ne paraissnt pas nuisibles 
tout d’abord, Mais laissez-les grandir: dans 
elles vont dépasser et faire périr votre beau blé, elle vont produire 
des milliers de graines, et l’année prochaines, votre terrain est per- 
du, et pour longtemps: ces graines sont presque toutes huileuses et 
se conservent indéfiniment 

Pour plusieurs ce serait une grande peine que de 
Cependant l’xpérience faite même sur nos 


quelques semaines 


dans le sol. 
mettre da 
herse dans ce lbeau blé, 


tenres à déjà pronvé l'utilité et méme la nécessité de ce travail. 


Ici, nous n'avons pas de roches à anettre sur nos herses lei | 
| nous aurions grande difficulté à les trouver, et elles ne sont p: 
nécessaires; en plusieurs terrains il faudrait même se servir de 
herses légères, et herser naturellement dans ke sens des rangs de blé 
ou d'avoine. 
Hersez par un gros soleil votre terrain déjà sec, et vous allez 


détruire toutes les petites plantes qui pousseront à la surface, et ne 
manquez pas de détruire les graines dont la semence 
profondément, Si vous n'avez pas foi à ce 
moins un petit morceau, et l’année prochaine vous serez 

tent de herser tous vos terrains épris de mauvaises herbes, 


N.-C. JUTRAS, ptre. 


use plus 
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PR 


{si que le nombril du poulain. Pen- 


ivendez-les quand ils sont jeunes 


TUE A LS tx ls ip | 


CHEVAUX 


Si vos chevaux sont restés à ne 
rien faire tout l'hiver, ne vous 
imaginez pas que vous pouvez Îles 
mettre, Ô 
travaux du printemps. Exercez 
chevaux de trait dans la cour de 
ferme eraduelle- 
it à un travail léger, puis à un 


sans préparation, aux durs 
] 


ICS 


la et mettez-les 
LEREI 
{rop gras, un peu ou, qui exige 
le plus d'attention et qui maigrit 
le plus lorsqu'il est mis à des tra 
vaux pénibles. Les changements 
subits de nourriture occasionnent 
des désordres digestifs et d’autres 
malaises. Souvent même on peut 
perdre des chevaux. Nourrissez 
en proportion du travail fait. Les 
rations suivantes vous donneront 
de bons résultats: Pour travaux 
mélange d'avoine et de 
son en parties égales, #4 de livre 
par cent livres de poids vif et une 
livre de bon foin propre par cent 
livres de poids vif. Pour les gros 
travaux: changez graduellement 
la ration qui précède en une ra- 
tion composée d'avoine, 5 parties 
et de son, une partie ; donnez dans 
la proportion de une livre à 114 
livre par cent livres de poids vif 
et du foin conne précédemment 
Veillez à que votre jument 
pleine ne devienne pas trop gras 
se, qu'elle prenne régulièrement 
de l’exereice, qu'elle fasse même 
un travail léger, La suralimenta. 
tion des juments pleines immédia- 
tement avant ou après la mise bas 
cause beaucoup de troubles diges- 
tifs et fait mourir beaucoup de 
poulains. Prenez des précautions| 
spéciales contre l’inflammation du 
nombril chez les poulains. Désin- 
fectez soigneusement pour cela la! 
a servi à la mise bas ain- 


légers : 


10œe qui 


dant les quelques premières heu- 
res qui suivent la mise bas, ne fai 
tes prendre à la jument qu'une 


boisson chaude puis donnez-lui une | 


légère ration de grain que vous 
augmenterez graduellement pour 


arriver à da pleine ration au bout 
d’une semaine environ. Il est tout 
aussi important de nourrir pour 
la production du lait chez les ju- 
ments que chez les vaches laitiè- 
res. Un mélange de grain composé 
d'avoine, 6 parties; son, 5 par. 
ties; tourteaux de lin, une partie, 
donnera de bons résultats. 


EE Ce ee 
BETES DE BOUCHERIE 


Ne laissez pfs vos boeufs mai- 
grir au printemps; il vous  fau- 
drait la moitié de vos pâturages 
d'été pour les remettre en bon 
état: perte de temps, de nourritu- 
re, et de viande, autant d'argent 
de perdu. Voulez-vous faire 
plus d'argent possible sur vos 
boeufs d'engrais? Fimissez-les et 


(de 12 à 20 mois) ou au moins à 
l'âge de 2 ans. Pour finir vos bé 
tes ect donnez des fourrages 
verts (voir plus haut} si les pâtu- 
rages sont maigres, et une bonne 
ration de grain. 


ir 
ré 
etre, 


FERDU 


deux poulains 


Vers le 8 
‘“pony ””, un noir âgé d’un an et 


mal, 


demie et une jument baie âgée de 
deux ans et demie, portant mar. 
que d’une brûlure au côté gauche. 
Tous renseignements seront recus 
avec plaisir et frais généreuse 
ment payés. 

Jéléphonez: 91, ring 6. 


Wm Sarbath, Sec, 34, 7, 9, 
Rathwell, Man. 


A VENDRE A BONNES CON- 
DITIONS 
Trois-quarts de section de bonne 

terre à blé, Plus de 100 acres se. 
més en blé; 100 acres semés en or- 
ge et avoine; 150 acres en labour 
d'été, Balance en foin. 12 bons che 
vaux, engin de 60 forces, charrues 
séparateur, graineries et tous les 
instruments nécessaires à la eul- 
ture. Situé à 80 milles ouest de 
Winnipeg. 114 mille de la gare du 
GG, 7, P,, à Elie, 3 milles du C. N,. 
R. S'adresser à 

Rousseau et Labrecque, 

Bureau de poste: Elie, Man. 


LA LIBERTE 


DANS LE MONDE 


Comme il y a trois mois 


Paris, 1. 
des Allemands ont 
tueux. 


infruc 


été 


mois. Poru obtenir un triomphe il 
faudrait aux Allemands enlever 
la seconde ligne française. 


Il devra mourir 


New-York, 1Le Dr Waïte a 
econdarmé à mourir dans la 
chaise électrique, T1 avait emproi- 
sonné son beau-père pour obtenir 
sa fortune, 


ete 


En cour martiale 
Dublin, 1. 


tre de Shech; 
naliste irlandais, 
ment son procès devant la 
martiale. 


actnelle- 
cour 


subit 


Prêt à l'offensive 
À Les 


Athènes, 


» + | 
massent des troupes pour résister 


à l'avance des Alliés. Le général 
Sarrail est prêt à l'offensive. Il a! 
vuplement d'hommes, de  muni- 


tions et de canons. 


Les Français gagnent du terrain! 


Paris, Au cours du com: 
bat qui a duré une partie de 1: 
nuit, les Francais ont fait de dé- 
ès au sud du bois des 


œers i 


prog 


entre Thiatmont et Vaux, à l’est 


È | 
de la Meuse, est extrèémement| 


violent. 


La Grèce romperait 


À La situation de 


plus en plus tendue en- 
et Ja Bulgarie, Un 
imininente. 


Athènes 
vient de 
tre pays 
rupture est 


ce 


Les méfaits de la tempête 
Decorah, 1n., 2. La tempétc 
à détruit cinq ponts. Un train 4 


déraillé et une vingtaine de per: | 


sonnes ont perdu la vie. 


Autres échecs allemands 


9 
”), 


Paris, Au cours de violen 
tes attaques hier soir, les Alle- 
mands n'ont point pu pénétrer les 


tranchées francaises près de Vaux. 


AY 9 Aline détmnite 
Deux zeppelins détruits 
Des 


Esbjerg, Danemark, 9. 


pêcheurs rapportent que deux di-| 


"re ables re! 
lutte entre 
la flotte 


Ieinands ont péri dans 
la flotte allemande 


anglaise 


ot 


La victoire anglaise de plus en 
plus belle 


5) Des officiers de 
La flotte glaise qui participa à 
la bataille de Jutland affirment 
que le Hindenburg et le Latzow, 
leux navires allemands, ont coulé 
durant ce combat 

Une dépêche de Copenhague ra- 
conte que le Sevdilitz, fort endom- 


L ) iclie S, 
angl 


magé par le feu des canons 
navires anglais, est coulé, 


Impossible de briser le front 
français 


Paris, 5. — Les Allemands ont 
fait de nouveau de furieuses at- 
taques contre Vaux et Damloup. 
Toutes ont été vaines Des ran- 
données allemandes dans les Vos 
n'ont résultat. 


ges donné aucun 


Les Russes font 18,000 prisonniers 


Petrograd, 5 Les Russes ont 
obtenu de grands succès dans Îles 
marais du Pripet. On à lait 13,000 


prisonniers, 


Les Canadiens au fort de la melée 


Londres, 6. La 
iue furieuse autour d'Ypres, les 


bataille con 


Canadiens se trouvant toujours au 
fort de la ’ 
par ne brillante charge une patr- 


mêlée, Hs ont reg 
tie des tranchées perdues durant 
l'attaque allemande, De nouveau 
ils ont perdu ee terrain durant la 
journée de dimanche, Le terrain 
on dispute est soumis à un terri- 
ble bombardement par les troupes 
allemandes. (C’est, assure-t-on, le 
plus formidable bombardement 
qu'on ait encore vu sur cette par 
tie du front, 


Grande offensive russe 


Londres, 6. — Ja grande offen- 
sive des Russes contre les alliés 
teutons semble avoir commencé 
De Petrograd et de Vienne on an 
nonce que les Russes s'avancent 
sur un front de deux cent eine 
quante milles, Les Russes ont am 
plement d'artillerie, 

SL 


DANS L'EST 


Aux Bermudes 
31. 


Montréal, — Le 
163me est débarqué aux 


des, 


Bowen Cathorpe,| 


l'officier qui a commandé le meur: | 
[hise 


Skeffington, jour:-| 


Bulgares | 


Caurettes, Le combat qui se livre | 


des | 


La ligne française est au-[était prisonnier depuis 
jourd'hui la même qu'il y a trois{ Anvers, 


| 
| 


| 
| 
| 
| 


{triomphe des libéraux 


| , 
fusil 


départe. [de Pammelee, Des milliers de per. 
ment de la milice annonce que lefsonnes peuvent témoigner de 
Benmu. |valeur de ces ipilules dans la gué. 


Ce 
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ordés, Le coût Remis à plus tard 


420 


ont été a 


jitneys (a: 


« ee d'un 
— Une dépêche du 
que le docteur 


Le Dr Béland est libéré 
permis D: 


Winnipé g, Le procès 


Juébec, 4 : 
an tp) E lieutenant-colonel DIimpsOoun à 


‘Star’ annonce 


‘+ av: c ès " ‘ 
J1 mourrait avant son proces remis aux assises de septembre. | 


Béland a été remis en liberté pat ; É L'éouit GER: dort 

Les derniers efforts|les Allemands et qu'il part pour Winnipeg, 2 Mike E 0x, äC- ouh pas ro ao LE Le Robl “RER 
la Hollande, Le docteur Béland{eusé du ineurt de ù TCMME, | HE mbres du ES RPC 
i est très faible, Il ne pourra subir{piré pour voler le trésor pro 


prist 
eial, 


son procès 


Il expie son crime 


Winnipe Wasyl ne 
niuk a été pendu ce matin, Il a 
fermement à l'échafaud et 
de avant 


Pour chasser les soldats ivres 


Saint-Jean, Qué. 51, Le 
dat 117me batail 
lon, stationné ici, a tenté en com: 


Se 


PATSIZLLTRZRS RS RS RS RES RE RE + 


sol: 


++ 


» N s)(! £ 
Reed, 26 ans, monte è 


Ne donnez pas votre linge 
à blanchir aux buanderies! 


LD AETGD 
pagnie de quelques 
de pénétrer dans la résidence del, sounes assistaient à 1? 
Mine Brouillet, Avee des cailloux 
ils brisèrent le Man 
Brouillet apparut sur le balcon un 
ot feu. El 
Reed la jambe 
Ce dernier est dans un hôpital dé 
Montréal, Mine Brouillet a été 
lil Elle 1 


11DETT 
à police 


Cormpagnol 


Avez ce travail fait chez 
vous, SOUS VOS yeux. 


S tenetlres, ‘ 


: Coupable de sédition 
à da main fit 


Avec la planche à lavée 
indurée d'Eddy. 


) 


W. 
d 


Ge 


ecoupa 


Sas D'Un 


] 


blessa le soldat à 
e 
iéion var ln c suprème, Sa 


dredi Préférable à celle en zinc, 


en verre ou en bois, 


méme divrée à li 


DEEE NE TENTE 


5200 d'amende 


Ecrivez pour notre pam 
phlet qui vous dira les rai. 
sons, 


Victoire libérale 
Mo N.-I 31 Le 


teur Sinith, candidat libéral dansfs!, de da not 
le comté de Wesmoreland, a ét ù ét D. Le 
lu par une majorité de 67 voix. 1 PR AE 
contestait i 

à l'honorable 
du cabinet provincia 


vil 


\\ 


+++ 


E 


0 


ce siège el 
Mahonev, 
eh 


! 
dans 


oppositio 
“br 


l'( 


t 


E. B. EDDY, Co. 


LIMITED 
HU, CANADA. 


‘cmient du vote Moncto 


1 l'aue ce ul FRA PERTE 
qui explique ce resulta V 
Be 


la 


SARA ÈS RS RS SZ ASE 


HI 


des à bon Marché 


! 
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Deux femmes grièvement brülées à 
rc, Lard Salé, 


Québe c, 2 Maine H, Parose et Légumes, Oeufs 
sa bru de Lorette, ont été horr 
blement brûülées par l’explosio EPICERIES 
d’un petit fer fer chauffé au pé A ONE NN PA RES UE HAE A 
trole CLS Hs 
6 NOE RODRIGUE 
Coin ( n Sainte-Mari et 
Le successeur de M. Landry Avenue 
" AN à Tel. M. 1494 Grand Vital 
Ottawa, 2 La nouvelle de la | 
démission du sénateur Landry est PRÉSNIUEe Pr SP ARR 
officiellement confirmée. On men: | û = 
tionne coluine son suceesseul à la : H THE Lu AVENUE PROVENCHER 
Rat L A A sénatent à £ 20 À 0 D) à DL 
DATES du sénat le sénuteu Nous sommes toujours à votre SAINT-BONITACE 
? ue . 19 . . Le: i ® \ 4 W] 
Boldu disposition pour 2e qui concerne 
les travaux en plomberie, chauf- 
Q ‘1, { L U » ai 
Le directeur du ‘‘Droit'’ fage à eau chaude, vapeur ou air . 
chaud, couvertures en tole ou gra- MAGASIN GENERAL 
Ottawa, 2 M. JA. Caron |yjier et toutes sortes de travaux ER 
dirveeteur ‘du “Droit quitte Jlelde métal en feuille, tels que | Te MATE Eu 
journalisme. avait embrassé cet éabate pour ‘‘sky-li rhts’?, citer- Féléphone Main 5e 
te carrière y a 25 ans, À cette{neg à eau douce, plafonds et lam- | Service rapide 
occasion ses amis EUt ON Tail UNE bris en tole pressée, etc. 
tite fôte 1 , À È 
PE UenL Re IDE Nous donnons une attention 


—— 04 à — 
DANS L'OUEST 


particulière aux commandes des 
institutions religieuses et aux pa- 
roisses catholiques, 

Demandez nos prix uvant de 
donner le contrat pour les travaux 
que vous*ivez à faire faire 


La Compagnie Gharetie-Kirk 


Limitée 


A VIS ! 


PUR QUESNEI, PUR CANA 
DIEN, ROUGE HAVANE, ROU. 
GE QUESNEL. 

Toute personne désirant acheter du 
tabac Canadien baché venant de chez 


Eiles devront disparaitre 


s ‘‘inachi 
disparait 


police des moeurs a reeu ordre de 


Winnipeg, 1 


œ LE PTE ' 
omine vont { 


| 


Tune anse LR J..A. CHARETTE, Gérant ss tra Freres sont priés de s'adres- 
dans la province ; ÿ à | Sr ! 
é ureau: 1 tés.: M. 4199 
Tél Burea M, F M, 41 E. LA LONDE 
La mort intervient Bureau-—-510 rue Des Meurons 295 rue Donald, 
Saint-Boniface, Man. Yéléphone M, 4071 Winripes 


Winnipeg, 2 Thomas Dwyei 
soldat de retour des tranchées, est 
mort. Il devait aux 
présentes assises sous  l'inculpa 


tion de vol et de recel. 


| 


comparaltre 


Springfield Fire & Marine Insurance Co’y 
‘de SPRINGFIELD, MASS. 
Cette Compagnie, dont l'actif est de $11,754,106.867 fait 


affaire en vertu d'une Charte Fédérale et assure à des taux 
modérés. S'adresser à 


M. J. À. MacPHEE, Avent. 
Notre Dame Investment Bldg,, Winnipeg, Man. Tél, M. 1881 


Une rude bataille légale 


Winnipeg, 1. Me  Dewart 
avocat de Kelly, réclame d’annu 
lation de Ja plainte contre 
client sous prétexte que le procu- 
reur-général a outrepassé ses pou 
voirs en la déposant. 


Soit 


Elections en Colombie- 
Britannique 


Victoria, C.-B. 1. La lég 
lature est dissoute et des élec 
tions générales auront dieu le £ 


juillet prochain, On s'attend à 


1,763 hommes 


Winnipeg, 1 L'enrolement 
1,70: honumes durant la 
seconde moitié de mai, Depuis 
début de la guerre le district mi. 
litaire de Winmipeg a donné 
68,898 recrues. 


€STASUSHEO 1482. 


a donné 
33ème année, 


La meilleure école au Canada de formation aux 
affaires, d'entrainement au travail de séc rétaire, 
d'enseignement de tenue des livres, de sténogri 
phie, de clavigraphie, des méthodes de vente, 


Premier prix a l'exposition du monde 


Cours particuliers, Les visiteurs, spéciale- 
ment les professeurs, sont bienvenus, Tous les 
elèves de valeur sont aidés pour se placer, Ecrivez 
ou teléphonez Main 45 afin d'obtenir notre pro- 
spectus illustré, 


THE WINNIPEG BUSINESS COLLEGE 


‘Nous tuerons tous les policiers ’" 


Kenora, Ont., 1. On n'a pas 
encore réussi à mettre le grappin 
sur les deux Indiens qu'on soup 
conne du meurtre de Shoal Lake. 
Ces Indiens ont déclaré qu'ils 
tueraient tous les policiers à leurs 
trousses. 222 avenue Portage Coin de la rue Fort, 
B, J, O'Sullivan, M.A., Prés, Aucun diplômé hors d'emploi, 


Les jitneys font fureur 


444444444444 


Winnipeg, 2 115 permis de 


DEEE 4444444444 444444444444 


_ Quelques Unes De Nos Lignes 
M | Hu En 


Ferronneries pour bâtisses, papier à bâtisses de tous gen- 
res, papier à couvertures, 


f 

= + 
+ 
Pilules contre les affections ner. 
veuses, — L'estonac est le centre 
du système nerveux et quand 
l'estomac fonctionne mal il en ré 
sulte un dérangement de.tout de 
système nerveux, Si on permet à 
cet état de durer, il s'en suit de 
la débilité nerveuse, l’une des ma 
ladies les plus dangereuses qui 
puissent exister, La première 
chose à faire c’est de rendre à l'es 
tomae sa condition normale et il 
n’est pas dans ce but de meilleu 
remède que les Pilules Végétales 


î 
+ 
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Moellons et blocs de béton, pierre concassée de toute 
grosseur, sable, gravier, ete, 


4444 4++ 


Glaces de fantaisie, fenêtres, vitres. 


Portes et chassis, cadres et moulure 
ements intérieurs et extérieurs, 


La Cusson Lumber Com 


TEL. MAIN 2625.2626 
v+t+++++ 


8, bois tournés, Or- 


; 
. 
? 
È 


pany, Ltd. 


SAINT-BONIFACE, MAN. 


Ja 


rison des affections nerveuses. 


Man., 
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Winnipeg, 


| PROBLEME INQUIETANT 


» 


sommes-nous à la 
Si elle doit se dissoudre, que 


Confédération va-t-elle durer, on bien 
* la voir éclater en morceaux ? 
deviendra le Canada? 

Questions de suprême importance, qui seront probablement de- 
des questions de première actualité. 


Un de nos grands et étroits quotidiens de Winnipeg disait la 


inalrl 


semaine dernière, en parlant des derniers événements qui viennent 
de se passer à Ottawa, au sujet de lu question bilingue : 

‘Les hommes sont censés vouloir les conséquences des actes 
qui & posent. ”? 

Rien de plus vrai en théorie, mais en pratique les actes ont 
parfois une logique déconecrtante et vont ‘beaucoup plus loin qu'on 
l'aurait d'abord eru, sous le coup de préjugés étroits et mesquins. 

Notre journal de Winnipeg, qui n'est pourtant pas conserva- 
teur, loue Sir Robert Borden d'avoir pris fait et cause contre la 


motion Lapointe. 


Cela nous montre à nous, que sur certaines questions, des poli- 


‘‘ens de carrière et d’appétits savent cependant mettre la poli- 
iique de coté 
Pourquoi ne les iimiterions-nous pas, au inoins sur ce point ? 
La louange vient done à Sir Robert de quartiers où le conser- 


vatisme n’est pas en grand honneur, Il reçoit cette louange de 

rait-il, en faisant avorter la motion Lapointe, il sauvé 
pays d’une élection générale, où la question de race et de NE 
ÿ au jeu. 


ri 


N° déplaise à notre ami, Sir Robert n'a rien sauvé. Si vrai- 
nent Je mal est rendu si loin, Sir Robert n'a fait que reculer 1 

où le mal fera mourir sa victime, La Confédération ne sa 
ivre, si vraiment elle souffre d’un tel chancre au flane. 

\ais nous ne croyons pas le mal rendu si loin, Ni Sir Robert, 

icu d'étudier la question, l'avait carrément abordée en s'inspi- 

de l'esprit des Pères de la Confédération, il eut rendu un im- 
crvice à Son pays. 

La horde jaune aurait hurlé, mais quand cette horde sent une 


“ain ferme, elle retrouve les instinets de ceux de son espèce et elle 
se couche. 


Il ne faut pas remonter bien haut dans l'histoire de notre pays 


pour en être convaineu. Qu'on se rappelle le tapage que fit cette 
orde quand de fameux ‘bill des Jésuites”? fut introduit en Chan- 
bre, à Ottawa. 

On allait mettre le pays à feu et à sang!! 

Mais il y avait en ce temps-là un Sir John Macdonald à 
direction de barque. En véritable homme d'Etat, il posa carré- 
nent devant la Chambre le principe de l'égalité des citoyens de- 
int la loi, anéme quand ces citoyens s'appellent des sr tes. 

La conséquence? Le song coula, je suppose? Non, la Re 
jaune se trouva réduite à treize voix contre le reste de la Chambre, 
Ils sont, passés à l'histoire sous le nom des ‘fameux treize!” 

Nous erovons sincèrement que Sir Robert eût gagné à huiter 
son chef et son maitre. 

La couséquence naturelle de l'acte qu'il a posé et fait poser 
aux siens, c'est la rupture de la Confédération. 

Désironsmous ectte rupture? 

Non. 

Nos amis dévoués qui ont an si grand souci ‘de nous équiper 
pour des batailles de la vie désirent-ils cette rupture? 

Nous l'ignorons, imais comme nous somines de leur opinion si 


un point, à savoir: 

‘Que les hommes sont censés vouloir des conséquences des actes 
fu posent’? 
nous somunes portés à conclure qu'ils veulent cette rupture. 

Alors, qu'ils abordent carrément l'autre question, car lin 
porte de voir où nous mène un chemin, avant que de s’y risquer 

Quelle régime politique va prendre la place de la Confédéra 
tion actuelle ?’”? 

Nous est avis que le temps est mal choisi pour ‘brasser des af. 
laires de cette conséquence. 

Il faudra quelque temps pour que les conséquences naturelles 
du rejet de la motion Lapointe arrivent à maturité. Quand le mo- 
nent de la solution viendra, la guerre sera finie: le Canada sera € 
face de l'énorme dette que nos bâtisseurs d’empire sont à mis 


de dos du pays. 

Le Canada aura besoin de 
ses forces vers Je ‘paiement 
sera peut-être anoins haut qu'il n'est en «ce 
quartiers. 

Nous connaissons plus d'un fervent du patriotisme en ce temps 
cle et de s’enthousiasmera plus 
quand le temps de dégorger sera venu. jour-là nous craignons 
fort pour leur patriotisme de commande, 

On voudra faire porter à Québec sa pleine change ce 


toutes 
L'’enthousiasne 


paix afin de faire converger 


de son énorme dette. 


boment en tains 


eros contrats 


jolis profits qui ne 
Ce 


jour-là, 
et pour qu'elle puisse passer conne portant sa charge aux yeux 
de nos chers amis, il lui faudra prendre la charge des autres. 


On l’a fait lors de l'union des deux Canada, c’est-àddire la 
province de Québee et celle d'Ontario. 
Ontario, où se trouvaient des habiles en affaires, avait une gros- 


sont pas habiles 


Les 


les ne 
el 


on 


wens qui 
fit 


», conne 


se dette. Québec, où trouvent 
affaires, n'avait pas de dette 
dettes d'Ontario, (C? 
Mais il faut avouer que 
Le jour viendra, et il n'est 
devra reposer sur l'égalité des droits 
la Confédération 


se 
Québec 
dit. 
fatiguant 
œulité 
Constitution 


on L'union se pa va 
‘business’ 
c'est là un petit 
loin, où 


devant 


était 
jeu 1 
l'é 
la 


des charges 
du 


pas 


puvs ou aura veeu 


CETTE CONTRIBUTION 


Nous voulons parler de la modique somme demandée par TAs- 


sociation d'Education du Manitoba, 

Nous avons essayé de dire la semaine dernière les quelques 
emplois que peut faire l'Association de ces modiques deniers, car, 
qu'on le remarque bien, la question vient de divers endroits: 


notre piastre par année?” 


‘“Mais que fera-t-on de 
à une semaine de rlistance, 


Nous ne voulons pas nous répéter 
ais nous prions nos lecteurs de ne pas oublier les quelques raisons 


numéro, En outre de ces raisons, en 


énumérées dans notre dernier 
voici d'autres. 

L'Association à une 
ct de promouvoir les intérêts de la colonisation. 

Rien de plus juste et en même temps de plus avisé, car 
trouve une grosse partie de la solution cherehée par nous. 

Jusqu'ici on à eru dans nos paroisses que cette question pou- 
Non, ea ne marche pas tout seul. I faut y 
dans humaines, le nerf 


clause dans ses constitutions qui lui per- 


là se 


vait aller toute seule, 


conne partout les choses 


ire ailleurs, 
la guerre, 


Nos lecteurs ne voient-ils pas là un excellent emploi à faire 


niet 


de leur piastre par année. 

Bt puis la Futte va venir. ) ÿ 
pour nous garer il va falloir que quelques coups soient portes, 
souvernement nous a passé le noeud coulant au cou, son intention 
évidente est de tirer un jour sur ce noeuf coulant; bien naïf qui 
croirait le contraire, mais il paraîtrait que le bourreau n'est pas 
er prêt. Quand il sera prêt à procéder, il trouvera sûrement 
l'Association d'Education sur son chemin, 

1 serait de mauvaise tactique de mettre devant le grand pu- 


Nous attendons le pied ferme, mais 
Le 


ee 


î 


blie ses moyens d'action. 


teurs que ces moyens peuvent comporter 


gent. 


rvir, car vraiment 


de cette modique somme, € 
Joffre était tenu de 


prend, 


nous sommes mûrs pour 
Et puis, votons confiance en notre exéeutif pour le bon enploil 
‘est un autre élément de succès, 

publier toutes dispositions 
nous craignons fort que d'état-major allemand 


LA LIBERTE 


les 


fait de lui défaire ses petites combinaisons. 


Nous avons pis que des 


Errrt SERRE © 


Nous pouvons cependai# dire 


oi 


qu'il 


aurait tôt 


Allemands autour de nous. 


APPEL DE LA SOCIETE SAINT-JEAN-BAPTISTE DE SAINT. 
BONIFACE AUX CANADIENS-FRANCAIS DU MANITOBA 


Compatriotes, 


Vous avez appris, sans dout 
l’Association d'Education des 

tiendrait, un congrès à Saint-Boni 
La Société Saint-Jean-Baptis 
de concert avec 


cela les 


but « 


notre 


orages amoncelés: nous voulons 


faire l'étude so 


de 


route, 


peuple et 
permettront 


comme 
faire face 


Des 


HoOUs 


jetés sur notre 


avons l'espoir, 


de résistance contre nos 


La 


le 


Société 
ferait 
tel travail et en 
deurs dont elle 
diens-francais. 


Saint-Jean-Baptist 
de 


ant 


qu'el oeuvre 
au pport 
entoure chaque 


C'ompatriotes, rendez-vous 


les 27 et 28 juin, La bienvenue sera chez nous infiniment comliale, 
car nous appartenons tous à la même famille, et cette année les 
membres de da famille ont besoin de se voir et de s'unir par les 
liens plus forts. Nous nous emiploierons à rendre votre visite au 


nilieu de nous la plus agréable 
Les compagnies de 


coûter 


Le billet aller et retour ne 
suuple, Le congressiste 
où Saint-Boniface et se fera mu 


M. 


CAE 


pre senté 
du 


devra être 
officier 


par 


curence, qui 


CHER 


ennemis. 


en 


chemin de fer 
que 


e avec 


face, les 27 et 28 juin prochain. 
te de Saint-Boniface, agissant en 
congrès, a décidé de fixer 


initiateurs du 
aux mêmes dates la célébration qui se fait d'ordinaire Île 
conjointe 


le 


cette 


foi 
proclam 
iuneusé 


obs 


séances de ce 


en | 


une vive 


Canadiens-français 


réunion 


législature du Manitoba. 
faire de ces assises nationales qui se tiendront à Saint-Boniface une 


avenir 
ier notre 
de 
tacles 


tous 
qui 


Congrès 


les 


satisfaction, 


du Manitoba 


maigré 


droit 


viennent 
sortira, 
un plan méthodique d'organisation de nos forezs, et 


e de Saint-Boniface 


patriotisme bien inspiré 
au Congrès l'appoint des modestes splen 
année la fête patronale des Cana. 


grand 


ossible, 


! 
1e 


prendræ un billet simple 


DOPAMUTI 


Sabour in, agent 


contre 


nombre à 


prix ordin 


en s'associant 


24 juin. 
est 


anuadienne 


Nous voulons 


tous les 
la 


HIovens 


à 
qui 


nous el 


+ 


a done 


Vous l'avez deviné, de 
rassembler en une masse plus compacte la population can: - 
française alors qu'elle délibérera sur la situation grave que lui ont 
faite les récentes lois de la 
éclatante démonstration de 


à un 


Saint-Boniface 


accorderont des toux 


aire 


réduits. 
d'un billet 


pour Winnipeg 


reeu par l'agent, Ce recu 
de voyages, et, en l'oc- 
signera ce recu, Ce recu 


ainsi contresigné sera accepté par les compagnies de chemin de fer 


pour le retour. 


passages n'auront pas droit à ces réductions. 


Veuillez croire 


fraternels. 


à l'expression bien sincère dé 


Les enfants encore en âge de bénéficier 


nos 


des domi- 


sentiments 


La Société Saint-Jean-Baptiste de Saint-Boniface, 


Par J.-A. Beaupré, président. 


PERTES DE LA BATAILLE NAVALE 
PERTES ALLEMANDES 


4 Gros Equi- 
Noms Fini Tonnes  Canons page 
Hinderburg 1916 29,000 8 15 
16 9.9 
Westfalen, dreadnought 1909 19,000 12:11 96 
Kaiser, euirassé Fe PR CELA 24,700 10 12 1,088 
Derfilinger ou Lutzow, er, de bat, 1915 28,000 S’12 1,000 
Ponmmern, euirassé ,,,,,.,,,.,, 2 HELO OT 13,040 t 1] 736 
HD TD OR MOT in een 1915 4,520 373 
Wiesbaden, cr. léger ,,........,, 1915 4,820 373 
Rostock type, croiseur léger 1912 4,820 979 
Frauenlob, er, 3ime classe 1904 2,697 2S1 
Neuf torpilleurs AR S,419 900 
NDS MBOURNTANUL ES: 45 00 OU ire LI918 55 
Total—19 batéaux, 138,732 tonnes, 58 gros canons, 7,200 honnnes, 
PERTES ANGLAISES 
Gros Équi- 
Noms Fini Tounes  Canons page 
Queen Mary, croiseur de bataille, 1915 27.000 8 13,5 1,000 
Inuvineiïble, er, de bataille ......., 1908 17,290 8 12 TS0 
Indefatigable, er, de bataille 1911 18,790 8 12 790 
Defence, croiseur armé ,,,..,.., 1909 14,600 1, 9,92 S50 
Warrior, croiseur armé soso. 1907 13,990 6 9.2 701 
Black Prince, croiseur arme 1906 13550 6 9.2 704 
DINDATADY Nes Dronratenan 1914 1,850 160 
Shark, torpilleur 1912 1,100 100 
Ardent, torpilleur 1915 935 100 
Fortune, torpilleur : 1913 100 
Sparrow Hawk, torpilleur 1912 ( 100 
Turbulent, torpilleur ,,.,,... 1914 Le 115 
Un Nomal ou Nestor, torpilleur,,. 1914 100 
Inconnu NUE Dr MER le PT 100 
Total-14 navires, 113,287 tonnes, 40 gros eanons, 5,703 honrnes, 


A DROITE ET A GAUCHE 


Richard MeBride à déclaré 
au cours d’un récent discours, qu 
si les colonies ne recevaient pas 
de la imère-patrie le traitement au 
quel elles ont droit, la solidarité 
de d'emipire se trouverait fort en 
danger. 

Il y aura certainement du bruit 
dans Landerneau quand viendra 
l'heure du règlement des comp: 
tes. Beaucoup voudront être de la 
eurée, 

* 


Myr O'Dwyer, évêque catholi. 
que de Limerie k, Irlande, aurait 
refusé de frapper de peines disei. 
plinaires deux de ses prêtres qui, 


selon le général Sir John Max. 
well, auraient sympathisé avec 


les Sinn Finners. 
Entre de sens que peuvent avoit 


de la justice l'évêque catholique |‘: 


de Limerick et le général Max. 
well, aux svmpathies fortement 
ulsteriennes, le choix est tôt fait 


L'écho est tel, dit-on, au nou: 
veau palais de justice, qu'on ne 
peut guère comprendre ee que 
disent les avocats. 

Tout eompte fait, la perte est 
absolument futile 
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mander 
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Des 

réal, 

ne ténu 


veur de 
me d'in 


ses cer 


56 


aix! la paix! 
Et 


gorgent plus furieusement que 


partout, 


ACCUSCS 


qui 
sent devant les assises de 


entend-on de 
l’on s'entr'é 
ja- 


conmparais 


Mont 


17 sont des immigrés, Cela 
jigne aucunement en  fa- 
la valeur de notre systè. 
migration. 
CRC 
La buvette est morte! Paix à 
lres ! 
CRC 
congrès d'action franeai. 


‘Un 


Enfin, de l’action! L v avait 
si longtemps que nous avions des 


‘Non, 


n'êtes pas aussi éloquent qu'Heu-fpure, de blessure, de heurt. 
| 


non, cher 


congrès de discours 


,, 


Adrien, vous 


à nos lJec- 
une certaine dépense d'’ar- 
Voilà un nouvel emploi pour la fameuse piastre par année 

En un anot, si l’on trouve qu'une piastre par année c’est payer | 
trop cher notre défense sur tous les terrains, résignons-nous à tnou- 
l'esclavage, 


que 


de 


s 


vie 


d’être 


pensé 


Dee -< rare as 


vi. Allons, et 
vous croyez plus un foudre d'élo- 
|quence. ?? 


dégonflez-vous ne 


D'après le dernier 


recensenme 


les Canadiens-francais ont 20 
iplus d'enfants que les Anglais 
. «. e 

| Selon l'Evénement, organe «di 
parti, le ‘‘bas clergé’ canadien 
francais serait responsable du 
peu d'emipressement de la popu 
lation québecoise à s'enrôler, Cela 
lui a valu un excellent savon de 
la part de l'Action Catholique 
[qui, chiffres en inains, démontre 


EU rédacteur de l’Evénement qu'il 


a mis les pieds dans les plats et 
s'est tout simplement rendu cou- 
pable d'une vilenie à l'adresse du 
bas clergé de la province de Qui 
bee, 


‘Les chefs des Canadiens-frau: 


cuis, écrit le Moose Jaw Daily 
News, sont très actifs, mais sous 
certains rapports ils sont loin 
d’être sages. Dans de Québec, 


ceux qui sont d'origine francaise 
ne anontrent pas beaucoup d'en 
pressement à partir pour la guet 
re; on rencontre, en effet, plu 
sieurs @hefs politiques de cette 


province ie dénoncent ouvert 
ment le recrutement, Pendant que 
les SANUE marchent ainsi, di 
Benoit, de Regina, jette dans 
publie son grand projet de colo 
nisation, qui doit amener des mi 


Canudiens-français de 
provinces de l’est pour 
dans la, Saskatchewan, et dont lc 
but partiel est de remplir les vides 
causés par ceux partis pour 1? 
guerre, 


liers de 


colonise: 


“L'abbé Benoit à parfaitement 
lroit de lancer sa compagnie dt 
colonisation canadienne: mais l’o- 


pinion publique boudeversée com 


me elle l’est par la diseussion 


problème bilingue, ne recevra pus 


1 
ne 1 


L'un esprit bien cal nouvelle 
que verni 
prendre la place de ceux qui sont 
partis pour combattre les combat: 


ie l'Empire. Il ne ina 


ces personnes doivent 


naueria cel 


taincinent pas de gens pour atta- 
‘her à ec projet un lien de pri 
paswande nationaliste, qui a pou 
but déclaré d'étendre l'inttuent 
politique canadiennefrancais à 
travers le Dominion.! 
Tartuferie et fanatisme que 
tout cela, hote avec raison notr 
‘onfrère le Droit d'Ottawa. N'est 
ee pas un journal anglais de To 
ronto qui protestait  véhémente 
ment contre l'idée d'établir dan 
la provinee d'Ontario de ees Bel. 
res qui par fidélité à leur parole 
l'honneur, ont mieux aimé voit 


eur 
l'aider 

France et 
tannique ? 


pays mis à leu et 
"Allemagne 
détruire 
Tartuferie ! 


à SUug QU 
à ceraser la 
l'empire 


Oui, car 


t-on vu Moose Jaw Daily 
News se seandaliser de ce que des 
Anglais d'Angleterre, des  Ecos. 
sais, des Gallois et des Irlandai 
l’outrener, aient préféré venil 
prendre la place de ceux née 
des C'anadiens-francais œui 


combattaient pour l’Empire, plu. 
tôt que de prendre un fusil et 
l'aller comibattre l'Allemagne?” 

Toutes protestations des 
Journaux anglais contre  l'innmui 
gration de Jangue lraneaise, alors 
qu'ils favorisent autre 
igration, prouvent qu'un 
chose: Partout c’est da guerre au 
francais, 


ces 


toute im 


ne 


CRC 

Le Congrès de la Fédération 
générale des elubs de femmes va 
avoir lieu prochainement à New 
York. 20,000 femines v prendront | 
part, 

Ce ne sera certainement pas lt 
règne du silence, 

. +. 

D'après le correspondant fran 
eais du Post di w-York, le gros 
pain de deux livres et un cinquiè 
ne eoûterait en France neuf sous, 
lei, à Winnipeg pays producteur 
le blé, nous payons einq sous le 
pain d'une livre, Comment expli 
quer qu on le paie OS cher [UE] 
France, pays qui depuis début 
de la guerre a dû importer un 
bonne part de son blé, 

Evidemment nous sommes vie 
tinies d'un ecrtai nombre d'ex 
ploiteurs. 

CC 


Dire de l'Action Catholique «qui 
st ‘‘l'organe Eininencet 
cardinal-archevêque de Qué 
bec’, € être injuste vis-à-vis 
du eavdinal Bégin, outre que c'est 
aflivmer une pas 
vraie, 

l'Action Catholique n'est pas 
l'organe de Son Eminenc: 
cardinal-arehevêque de Qué 
la Liberté n'est l'orga- 
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Utile dans les camps. Les ex 
Dlorateurs, ingénieurs, 
prospecteurs et les chasseurs trou 
veront dans l’Huile Électrique du 
docteur Thomas un remède très 
utile dans les camps. Quand les 
pieds sont froids ou humides 
c'est une bonne chose que de les 
frictionner avec cette huile. Cela 
préviendra la souffrance dans les 
museles, On ne saurait rien trou. 
ver de mieux dans le cas de cou. 


les les 


ne 


vêque 
l’autre 
[catholique s € 


partis 


un 
ile 


ju 


ractère 


fat 


ble 


ve 


{ 


il 


ni 


cath 


avoir de 
1, 


de 


ccelésiastiques qui pet 


ve 
161 


do 


isite 


nent 


[ET 


‘Asce 
it du T 


Nil 


M 


e 


it 


M 


‘ONseCl 


ni 


Sa ({ 
de 


le 


cert 


sut 


irandeur 
Saint-Boniface. 
journal 


die 


les 


{ 


politiques 
autorité 


QUESTIONS 


nationale. 


des 
oliques 


se 


apinion 


d'indépendant 
aux organes de 
enclins 


opinions 
D 
rupule 
de 


tholiques l'opinion 


ancecunene 


Myr puisqu'il a fallu 


que MM 


compagnie 


\rche- 
L'un et 
feuilles 
indépendantes des 
Cela 


sont des comp 


confère Winni 
leurs 
de pol ti-! 


à opi 


Parce que ce ca- 


dé. | 


il 


fait 
parti, il 
laire 


des 


0 


se un paita 


JO TAUX will 


+ 


rite 


h: 


icore devraicnt-il nough to 1 


de TT faire. Englist , Us We 


ea loffice who can 


Thanking vou 


pis 
Journaux 


] 
de 


LL 
somniités | 


dé La ré 


th DD Dm 


| 
FANNYSTELLE | 
| 


Ainéd " 


OUTRE 
nez de 


HOUS 


Doi 
che 
» à 


Man 


à la 


unie NS] 


il 


paroisse à 


(‘h: 


| 
Lil 


es RR. 


AU 


la consécration le 


co 


Ni 


11 


$ 


Ni 


0 


men 


HS l'OMOrCI 


SS 


nfants 


Cette 


GPS 


purs. 


N 


US l'OVOHONS CHEOM 


langue f 


sage de 


11 
publions 


“al 
le 


T. A IRVINE, 


Bureau chef : WINNIPEG, MANITOBA, 


ce 


Sas 


M 


ISION, 


So 


o! 


Ô 


1ipl 


ENT 
Oblat 
d'avon 


pou 
| 1 


atlons 


] 


pl 
quitter 
AY 


SET, 


SOHHAIIe 
P. 
voulu do el 16 
grand” 


EU 


} le 
DE jour et noi 


ehômé 


l'élOILS 


prepare avec 


iuiposante 


con! 


cette 


Levasseur, di 


, CSt 611 


a Cu 


\ 


Done 


D amis 1}| 


| 
Jour | 


sous peu ! 


l 
bec 

all 
ish. | am n 


t 1} t 
l (HR. 


Ibault « voi 
ét Mme De fr 
Man 


1 to 


ll 
An understa 
| 


pol idance done i 


[pose Oo! Voll of © 


oitr'i enough Fr 


nesse le 
ist qu e sol 


niell 


1S 


LEURS f vou 


. ! ,: … 
jour de Asco]l [a it, no use for 


Hot [a 4 nl g . 1 
1 to do furthei 


“ Ioping 
dans nos SR 


vou 


et ‘le DE 
VOU Wi 


ice 


rank 


nain, 


Yo 


nerelales 


à , vante vo 3 : d 
lettre suivante re | pélix-Odilon-Ern 
FO Ljaimin Arnal et « 
con fe p 


\lu 


ait 


. 
bien A 
urrain € il 


Odilon 
cle’ (1! 


depuis des 


enfant 


les directeurs de 


read 


[QT LR stt 


asking 


Ï ideed ve! 


and 1 


resolutions, 


“ble house, 1 


doing 


dignement à have the croatost 


0, Keeping f 


AE 


«11 


tio for 


Notre 


HAiiss 


RAR Naissance L 


227 


5 


afin 
cette 


l'employer, 
rennent 


Man, 
29 1916. 


peg, 


\us 


vou 

vour lette 
ive no one the 
Fr nel. 


anticipation, 


L. S., Mana 


il 


ve} 


ponse 


Man. 
50 1916. 


le, 
Mas 


N., 


f {lu 
in th 


rrespondanee in 


me +0, 


Y., SOTPY 


are not 1 4 posi 


ñ 
nd said Corres 


n the French lan. 


letter: 


therefort 


to do all 


hot 


the 


wait Lo tn 


n regulations 
th which 
hu 


bDusniess 


for a 


rs, but vou are get 


trade 


onc, 


1 
Hein 


bod 


l'espon 
understood 
lse ] 11 


or t wii 
business 


enough 


1 
he 
nch, LIN 


ill. There 


umderstood that 


niitbtt 
want 10 compls 
you il proach 
D isi 1e 
above 


hieh 1 


give the 


nticipation, ve 


urs trulv, 


parti e 
l'os pa 


ee soit, et 


$ 


"NOVORO 


salutaires, 
Contre 
du Foie ou des Reins, il n'existe aucun remède qui l'égale. 


[al 


euls 


1 
ia 


fabri 


DU PR. PIERRE ? 


r ét donne et de ia 
Préparé avec des herbes et des racir 

ne contient rien que ce qui peut fai 
Grippe, les Rhumatismes, les Maladies 


ins Îles 
lintertr 
ur 


‘btenu d 
li pa 
t dan \ 


nédiaii 4 
isinuge, 


con 


stant 
VIVII 
aäaux or- 
1es pures ct 
re du bien, 
d'Estomac, 


vie 


est 
spé 
; aux 


a& 
é 


DR. DEÊTE R FAHRNEY & SONS CO. 


President. 


19-25 So. Hoyne Ave, CHICAGO, ILL. 


JOSEPH TURNER, 
Vice-Pres 


La 


J W. MOULD, 


Vice-Pres 


STANDARD PLUMBING & 


HEATING CO. L 


IMITED, 


Ingénieurs pour chauffage et aération. 
Plombiers Sanitaires et Gaziers. 


Succursale : St-Boniface, Man., 46 Avenue Provencher, 


Telephone Main 529. 


Telephone Main 8132, 


Estimés fournis sur demande. 


296 rue Fort, 


Li 


———— 


LE PAS 


MM. J.-B. Bacon, Louis Bacon 
ot Henri langlois partent cett 
semaine pour le lac des Cèdres, où 
ils vont faire la pêche à l’estur 
geon cet 6t6, 

. 

M. Wilfrid Péloquin, sa dame et 
et ses enfants, et M. A. Péloquin, 
sont arrivés de Letellier, Man. 
mardi. Is viennent pour s'établir 
sur da rivière Carotte, Is ont ame 
né avec eux un wagon complet 
de-chevaux, bêtes à 
chons, volailles, mechines aratoi 
res, ete. Ts prenaient le bateau à 
vapeur de ba 
samedi, pour 
tous leurs effets à Saint-François 

. + 


cornes, co 


Compagnie Ross, 


faire transporter 


M. |. Bonnet, qui a pris du ter 
rain à la rivière Carotte, était de 
passage en ville mardi, I retour- 
ne à Lætellier, Man., où il va cher 
cher sa famille et Ja famille de M 
Gagnon, qui est Saint 
François, pour coustruire sa mai 
son et celle de M. Bonnet. 

LI L1 L] 

Mme M. Ménard, de Winaipeg, 
est arrivée par le train de mardi 
Elle est la soeur de MM. Jean- 
Baptiste, Louis et Simon Bacon. 
Elle vient s'établir jiei comme mo- 
diste et couturière, Elle a ouvert 
son magasin dans la bâtisse pri 
du magasin de la Armstrong Tra 
ding Co. sur l'avenue Edwards. 
Sa famille n’est pas encore arri- 
vée, mais c’est l'intention de Mme 
Ménard de la faire venir sous peu. 

+ + + 


restée à 


L'hon. Edward Brown, tréso- 
sier provincial, représentant du 
Pas à la Législature Provinciale, 
l'honorable Dr Thornton, ministre 
de l’'Edueation, et M. R.-T. Flet 
cher, député ministre de l’Educa- 
cation, sont arrivés au Pas par de 
train de mardi 23 mai 
nus pour assister à l'ouverture of- 
cielle de la nouvelle école 
truite en 1915, qui a coûté K50,000 
et qui peut contenir 400 élèves. 


Ils sont ve 


cons 


Ces messieurs sont arrivés dans 
la matinée et se sont rendus à la 


nouvelle école dans laprès-anidi. Pl 


Les enfants de l’école  publiqu 
ont exécuté un 
chant, ete., en l'honneur de ci 
HICSSICUTS. 

A l'ouverture de l’école il n° 
avait pas un seul Canadien fi 
cais présent, non plus qu'à aucun 


des autres manilestatioi publi- 


ques. Au banquet don par Île 
Board of Trade, auquel appartier 
nent environ 20 Cansdiens Fran 
eais, pas un seul ne fut présent 
Le seui conmmissrire d'école ropre 
senitant les Canadiens francais, M 
EF... Tourigny, s* abstenu de 
paraître à ces manifestations, 
montrant par là l'antipathie de 
ces concitoyens envers  l'oppre 


seur de | vue francais 
Manitoba. Ces imessieurs sont rt 
tournés à Winnipes 
après-midi. 

La pluie à tombé 


mereredi 


programme de! 


[LDIRECTIONSS 


WHITEST LIGNES 
[ 


NE CONTIENT PAS D'ALUN 


Sans aucune hésitation nous recommandons 


DAKING POWDER 
15 COMPOSEO Of THE 
FOLLOWING INGRENI- | À 
ENTS AND NONE OTHER } | 
PHOSPHATE BI-CARO-/ | 


teurs qui ne connaissent peut-être 
] 


les endroits nent101 


Dis elicore 
nés cihaut, je vais, aussi briève- 
ment que possible, donner  quel- 


ques renseignements d'intérét ma 
| chacun de ces 
pour ne 


lecteurs, et 


Jeur, concernant 
endroits, Je serai bref, 
point ennuver 111es 
ceux qui, après avoir lu ces diffé 
rents articles, désireront avoir de 
plus amples informations, je me 
ferai un véritable plaisir de les 
donner gratuitement, Je connnen 
cerai done par Le Pas. 

Le Pas est une ville encore toute 
jeune, puisqu'en 1910 il n'y avait 
pas beaucoup plus que 25-  habi 
tants, Elle fut incorporée en ville 
qu'elle comptait 


en 1912, alors 
environ 900 habitants: elle en 
compte aujourd'hui à peu -près 
2,000, Le Pas est la capitale du 
Nouveau Manitoba, c'est-à-dire de 
cette partie du Manitoba qui au- 
trefois, avant d’annexion de 1912, 


s'appelait le distriet du Kecwath 
La ville est située sur 1 

de la rivière Saskat M 
l'embouchure di l id lu 
Pas et à envi à anilles en ava 
de l'ewbouchur Le Ta 11 re Ca 
rotte, A 11 Saskatchewan 
est ue importante rivière qui 
prend source dans les Montagnt | 
Rocheuses: une de ses branches, 


‘he nord, prend sa sourec 


à l'ouest d'Edinonton, dans |: 
partie nord de la Provinec de VAI 
perla, « L'elle traverse de lPouest 


à l’est; elle traverse aussi la Pro 
vince de la Saskatchewan. La 
branche sud, qui prend sa source 
à l’ouest de Lethbridge, dans 
sud de l'Alberta, après avoir tra- 
versé les Provinces d berta et 
de Saskatchewan, vient se réuni 


branche nord 


à quelques mil 
nee-Albert 


1 nl | ] . A te n 
katchewan. Les deux rivières ain 


SI lOUIIIES POUrSUIV( l our Cours 


vers le nord-est, passe devant Lx 


Pas avant d'aller se jeter ‘dans lé 


ment pendant leur séjour ici: le 
soleil réapparut aussitôt après leu 
départ. 

L3 - L} 

M. Léeblane, ingénieur  civi 
d'Ottawa, et M. St-Cvr, igénicut 
eivil de Montréal, sont arrivés la 
semaine dernière, Ils viennent 
pour diviser (les terrains situés à 
la Barrière, en quarts de seetion 
La Barrière est située à environ 
95 à 30 milles du Pas, sur la ri- 
vière Saskatchewan, Le terrain 
est passablement élevé et très ap- 
te à l'élevage des animaux. Le 
serviee des bateaux à vapeur de 
la Ross Navigation (Co, qui se 
fait chaque semaine entre Le Pas 
et Cuimberland, passe à ect en- 
droit. 1 est tout probable que ees 
terrains seront ouverts pour home 
steads le printemps prochain. 

. * » 

Certaines personnes ayant pas- 
sé des renrairques parce que le R 
P, Guy, on, s'était abstenu dé 
paraître aué manifestations pu 
bliques données en l'honneur des 
honorables Brown et Thornton, le 
Révérend Père a donné au prône 
dimanuehe, en fraçais et en an 
glais, la raison de sa conduite 
C'est qu'il ne pouvait pas mon 
trer la inmoindre marque de sympa 
thie envers des personnages pas 
sant des lois aussi iniques que eel 
les récemment passées par la Lé 
gislature manitobaine 
langue francaise 


contre da 


D..F, de Trémaudan 
0 4 + —— 


LE PAS, LA RIVIERE CAROT 
TE, SAINT-FRANCOIS 


Depuis un certain temps déjà 
les lecteurs de ce journal ont peut- 
tre remurqué les nouvelles don 
nécs presque chaque semaine, sur 
Le Pas, la rivière Carotte et 
Saint-François, Un grand nombre 
de lecteurs connaissent peut-être 
Le Pas pour en avoir entendu 
parler où avoir lu quelques arti- 
cles dans les journaux, Un moins 
grand nonibre, cependant, ont en- 
tendu parler de la rivière Carotte 
et moins encore de Saint-François. 
Aussi, pour éclairer ceux des lec- 


lac Winnipeg, dans la provinec 
du Manitoba. Le Pas est le point 
ter is, dans le nord du Mani 
toba, du ch | er de la Bai 
d'Hudson, encore en construction 
mais qui sera probablement ache 
vé de bonn l ali prounal 
Le Pas sera donc, très probabl 
ce] [NI | ci 10! dé 
le ) DISC 

le cheim le fe L\ 
ce, | i \ 


ière Saskatchewan conne moven 
de tra sport, et le Gouvernement 
étudie la possibilité de la rendre 

sut presque tout so] 
’est-à-dire d’'Edmonton 
lee à Le Pas, tai 


1 
Ha VIgiunie 


AlCOUrS, © © 
et de Bethbri 


plus loin que Le Pas, 


de x rapide 


Fa ve à 4 
considérables empecnent oul« 


navigation possible 

Dans la ville de Le Pas, il y à 
2 handaues: la Union Bank of Ca 
iada et la Canadian Bank of Com 
mereo; 3 hôtels 21 


HATasiIns 


dont 6 sont tenus par des Cana 


diens francais: 2 bijoutier, lont 
1 C'unmdien franenis: 3 pharma 
cies: 2 théâtres: 4 salles de  bil 


lard, dont une appartenant à ui 
Canadien francais: 3 restaurants 
15 fruitiers; 1 lerl 


utier:; 3 avo 
eats : forgerons : 1 eour à bois 
2 anédecins docteurs pratiquants 
2 magasins de farine; 1 cordon 


er: 5 boulangeries, dont une te 


nue par un Canadien francai 
tailleurs ; 2 boucheries ; une impri 
merie: | 
quantité de maisons de peasion 
“The Pas Herald?’ 
qui peut se g#lorifier d'être le seu 
| 


modigte; | scierie; une 
un journal, 

qui peut se glorifier l'être le seul 
journal bilingue de da Province 
du Manitoba, publié par un An 
gluis. En effet, ce journal, qui est 
surtout anglais, ai une eol me pui 


bliée en francais, 2 photographes 
2 «leetriciens : 4 barbiers: 2? agen 
ces d’'invmeubles:; 2 entrepreneurs 


de ponipes funèbres: 6 camion 
; peintres de bâti ses, dont 
un est Canadien francais: 2 Jai 
francais: 1 a 
noubre de 


HeUrS ; 


tiers, Canadiens 
chiteete; un grand 
charpentiers, menuisiers, ete. ; une 
école publique qui peut loger au 
dessu de 400 élèves, et qui a coûté 
la somme de #50,000, 

Les catholiques, dont la très 
grande majorité est  Canadienne- 


laides les 
plus belles mains, Faites-les dispa. 
raitre par l'emploi du Holloway'’s 
Com Cure, Son action est complè- 
te et sans douleur, 


Les verrues rendent 


dont hous es 


eiance, divergence de 


a tracé l'unique voie qui doit nous 


a donné le mot de 
‘Canadiens’? 


nous à dit d'espérer, d'avoir une 
loi aveugle dans la victoire, Et il 
est allé droit au coeur des Fran- 


la Poudre à pâte Magic comme étant la meil- 
leure, la plus pure et la plus saine poudre à pâte 
qu'il soit possible de produire. Tous ses ingrédic nts 
sont clairement imprimés sur l'étiquette. 


FAITE EN CANADA. 


EWGILLETT COMPANY LIMITED 


TORONTO, ONT. 


WINNIPEG,MONTRE AI 


française, 


tiers. Ils ont leur école séparée 


qu'ils soutiennent de leurs pro 
pres deniers, bien qu'ils paient les 
taxes pour le soutien de 
publique. 

Il y à au Pas une église catholi 
que et l’évéché de Sa Grandeur 


l’école 


[Mer O. Charlebois, om.i, Vicair 


Apostolique du Keewatin, 1 y a 
aussi une église anglicane et un 
L'hôpital 
direction 
Saint-Hya 


presbytérienne. 
Saint-Antoine, sous la 


ue j 
des Soeurs Grises de 


église 


cinthe. 
Les principales 
pays sont, pour le présent : 


construction 


ressSOoUrees du 


10 Le bois de 
pour lequel la scierie Finger Laun- 
ber Co. emploie environ 500 hom 
Ines par année, avec uni salair 
approximatif de #240,000, Les li 

: ‘ s * Lt 
mites des chantiers de bois de ce 
situées le lens 


de la rivière Saskatchewan 


ie compagnie sont 


la rivière Carotte. La compagni 
i construction 


u bois de 
iux Etats-Unis en grande quanti 


XD lie di 
en expédie aussi jusqu’en 
jurope. Le bois est  principale- 
ment de l'épinette blanehe et de 

ainsi que du 
et du tremble. 


l’épinetts rouge, 
lard) 
20 Les fourrures, Le comme 
peut-être Ja 


peuplic Lg 


ee des fourrues est 
principale richesse du pays. Cha 
que aunée il s’expédie du Pas 


pour environ #9500,000 à %590,000 


de fourrures. Le pays däns les 


alentours du Pas est considéré 
conne fe paradis des chasseurs de 
fourrures, Le conmerce des four: 
rures augiente chaque année, Les 
priieipaux animaux que l’on trou 
renard noir, le renard 
renard 
renard 


ve sont: le 
bleu, le renard argenté, le 
blanc, le renard eroisé, Te 
| fm 
rouge, L'herimine, Ja martre, la De 
lette, le loup cervier, le lynx, le 
oup, l'ours noir et l'ours rouge, It 
le rat anusqué, la loutre, la 


(skunk), ete, ete. La 


castol, 
mouffette 
pêche est aussi une des principales 
S du pays, et quoique en 
déjà 


le très bons rapports. Il s'est ex 


l'eSSOUTE( 


e «las son entanee, don 


pédié du Pas pour environ $S0,000 


le poisson l'hiver dernier, Les lacs 

et les rivières abondent de toutes 

sortes de poissons, L’esturgeon se 

trouve en assez grande quantité 
4 | 


dans plusieurs lacs « e poisson 


“NE: # 
ane, le doré, Ja truite saumonée, 


la perche, ete. abondent dans tous 


| es lacs et les rivières. 
I 


es récentes découvertes de ami 
es d'or, d'argent, de cuivre, ete 
paraissent vouloir prendre un 
très grance importance, et il 
d'ici peu les 


pourrait q'ie mities 


démontrens une valeur excessive 


ment iche, 
Une chose qui manque presqu 
distriet de Li 


Pas, c'est l'élevage des 


totalement dans le 
bétes à 
‘ornes et l’agriculture, et c'est ee 
pérons entretenir nos 
lecteurs la semaine prochaine. 

D.-F, de Trémaudan. 
Le Pas, Man. 29 mai 1916. 

DAS EP RE ER RE 


SAINTE-ROSE DU LAC 


Dimanche, le 28 mai, à l'issue 


, 
de la grand inesse, Tous AVOolis el 


le plaisir d'entendre Maitre a 
ecrte, avocat à Winnipeg 
Pendant une heure et demie il 
nous a tenus sous le charme de sa 
parole claire et persuasive 
Après avoir esquissé À 
traits l'histoire du peuple 
dien à travers les 
avoir fait connaître toutes les Tut 
tes que ce dernier eut à subir pour 


wrands 
Carla 


siècles; nous 


faire respeeter sa langue ef sa re 
ligion, l’orateur nous a ‘montré 
quels étaient nos droits: droits re- 
connus intégralement par le trai- 
té de Paris, qui suivit les pactes 
de Québee et de Montréal 

Dans la deuxième partie de 
son diseours, il à fait un examen 
de conscience du peuple canadien ; 
n'a pas hésité à toucher du doigt 
les défauts de notre race: insou- 
vues dans 
nos opinions politiques (bleus et 
rouges); et conune remède nous 
faire renvporter la victoire ; il nous 
ralliement : 
avant tout’, 
Enfin, dans sa mpéroraison, il 


forment environ un 


LA LIBERTE 


Canadiens  (descen- 
dants avant tout des Francais), en 


nous montrant notre belle France, 


cais et des 


qu, à travers les âges, 4 toujours 
été la reine des nations, le  flaum 
beau de la civilisation et qui a été 
choisie par Dieu comme fille ainé 
de l'Eglis 
C'est done de wrand coeur que 
ious adressons nos plus sincères 
Maitre Lacerte, 
vouloir bien venir 


“emerciements à 
t le prions an 
de temps à autre, apporter en nos 
cocurs un renouveau d'énergie et 
de patriotisine, QUI HOoUus conduira 
à la victoire et qui fera dire à nos 


frères de France, en nous voyant] 


à l'oeuvre: ‘‘Bon sang ne peut 


mentir,” 
CCR 

Ce qui s'est passé sur la planète 
, Mars 

J'arrive d'un voyage dans Mars, 
d'où je rapporte le petit fait di 
vers suivant : 

Il existe dans cette planète, un | 
pays, bordé d’un côté par les mon: | 
tagnes et de l’autre par une suite! 
de grandes plaines, où l'agricultu- 
re est en pleine prospérité, et où 
l'argent coule abondant dans la 
poche des fermiers. Cependant, 
depuis quelques années, on était 
effravé des ravages Causés pal 
l'alcool, l'argent s'en allait tou 


jours dans 1e | 


méme sac, et les 
conmereants avaient de la peine à 
faire payer ce qui leur était dû. 
Aussi, ce fut bientôt un ‘‘tolle!? 
“Mort au whiskey?’”, ne 
cessaient de comamer- 


les édiles de cette provin- 


vénéral 
crier Îles 
gants ct 
ee, 
Abattons ce démon 
et jouissons ensuite d'une félicité 


tentateur, 


sans égale. 

Après une campagne acharnée, 
whiskey fut condamné à mort, la 
sentence devant être exéeutéoe 
trois mois après, 

Or, quelques jours avant l'exé | 
cution, une armée formidable d 
bouteilles dorées, au ventre re 
bondi, apparut en songe à plu 
sieurs des notaliles d’un petit vil 
lage, et avec des sourires hypnoti 
seurs, leur dit: ‘L'heure appro 
che où nous allons payer de notri 
mort l’exeès de notre bonté à vo 
tre égard. Cependant, avant dé 
entrer dans le néant, nous tenons 
à partir sans raneune et à vous 
donner encore un peu de joie, Ap 
prochez-vous, et quand vous nous 
aurez vidées jusqu'au fond, alor 
nous nous ÉVanouirons,? 

Aussitôt nos dormeurs, 
sous'le coup de ce songe, se préei 
pitèrent au bar voisin, s'ingurgi 
tèrent le plus de liquide possible 
jusqu'à ce que leurs veux se fus 
sent troublés; et.que vit? On vit 
l’échevin se Jeter sur un bücher 
et s'offrir en holocauste au bon 
homme whiskey :; on vit un de ses 


OeOox 


acolytes se traîner à quatre pat 
es, et demander pardon à cel 
qu'il avait condamné; on vit toi 
te la suite des autres, écrasée par! 
le remords d’avoir voué à la mort| 
un si aimable compagnon, perdre! 
complètement la tête, et se rendre 
chez eux en chancelant, le 
soulevé de hoquets. 


coeuil 
C'est tout ce que j'ai su de cett 
anecdote, et il mme faudra eutre 
prendre encore nn second Voyage | 
pour savoir si, par la suite, ces 
perséeuteurs ne mettront pas tout | 
en branle pour faire 
lans quelque tenips, sur son trône 
Bonhomt Whiskes et son tristt 


remonter, 


Junior. 


ver les iméines 


DOLLARS. 


rréprochable, 


cialement dans les endroits susceptibles d'usure 


1 de 1 
ae ? 


Nos Costumes 


CINQ DOLLARS! Tel est le 


ensationnel auquel nous ven 


ls sont solidement faits et renforcés spé 


articles pour le prix de CINQ 


os costumes de garconnets 


ces costuines est indefiuie el 


Vous ht 


pourrez troll 


la paroisse firent 
| 


M. Ovila Gareau sut, en un la 


nes de ses 


dramatique donn: 


cortt ve, [4 


— +4 — 


SAINT-LEON 


Le 25 anai dernier, notre pa 


roisse avait la joie de célébrer le 
De annivérsaire d’ordination sa 
cerdotale du KR. P. Marie-Antoine 
Straub, notre vénéré € dévoué 


euré Nous remercions cordiale 
ment LOUS CeUX qui ont coopéré à 
rehausser cette féte dé famille 
Que Messieurs les curés de Somer 
set et de Mariapolis, ainsi que les 
confrères de notre bien aimé ju 
agréer nos anril 


bilaire veuillent 
leurs remerciements Reconnais 
ance profonde envers notre digne 

déjà 
labeurs 


Pasteur pour ses  labeurs 


} lin, ae 
ves d'autel, 


Dame de 


| 
oile de tabernacele 


Haprpe l'aute 


longs au milieu de nous, 
toujours accomplis Sas eontptei 


et dont les ocuvres proclament 


bien haut le succès ; affection una 
nine et filiale à son égard: sou 
haits amdents de le voir célébrer 
au anilieu de son troupeau, encor 
plusieurs jubilés sacerdotaux fu 
rent les sentiments sincèrement 
exprimés sous des diverses Formes 
toutes réussies, du programme de 
cet heureux jour 

Nombreuses cobmunions, [ITR 
et vôpres solennelles éhantfes par 
le jubiluire et auxquelles prit 
part toute la paroisse eurent di 
droit la première place, A la 
grand'messe, célébrée avee dia 
ere et sous-diacre, M, le Curé de 
Somerset nous montrait, en des 
termes les mieux appropriés au sue 
jet, Notre-Seignewr, le prêtre pa 
excellence,  sauvant Jl'humaniti 
coupable, par la prière, le sacrifice 
ot l'action; puis se  perpétuant 
dans ses prêtres pour perpétuer, 
également par la prière, le saeri. 
fice et l'action, les grâces de la 
Rédemption, 


urplis 
11 


ot par une élève du Couvent 


ives de 


OLLITSs de 
‘ fabhlo . 
AgMeanIes ; nontra 
de transfor 
sens d 1 pli grès, 


sement opérées ; 


Chevrier & Fils 


LE MAGASIN BLEU 


ureuse 1niItIATI 


dupes M'OUNIS 


saient, à midi, les chefs de famille 


pere et pasteur 


{ la CG l | = qui 
uù q ous | Mine Albert Moricette est di 
US AE Lietour de Saint-Bonifacc, avec son 
HOUVOaU-HIe, superbe warcon 
hi eat e 1 LL 
k pr les LA Les semences sont terminées à 
? dos Cinq) Brond Vall v. M. Jos. Poneelet a 
le nouvent ensemencé 17 acres d'avoine sui 
hér le ILCLE tepre et sur et Ile er M Ed 
til mibre di Poirier. La EN Bocek en ont 
Notre-Dan le lensemencé 16 aert el avoile ef 
uice sc COMPO HN ONg M. Iud Nils, 5 4er 
unes dont le eh d'avoine. Et beaucoup d'autre 
fait au hasard qui en ont ensemencé ‘deg mor 
miraculeuse L EllRaatux d'un acre ou deux C'est 
ice’?, épisode d léjà 1 TL début pour une | 
Mo Il : 4 " | 
( qui habitée que depuis | 
di uny ) { & 1 HOouUs proinet, po r | 
, en le [n ) oc han { 1! | 
l piece e  ronfi an 
it ) ; 
| ‘ 
le tou \ Le Parisot, 
: + (Dr 
ol di 
E his OTTERBURNE 
e ch jubilui 
mn le fleur iLEn 
e haute statual la petite Marie-Anne, bébé d 
1004 Mo M Alfred « l'iere { leu 
eiment décort nent inalade Ta semaine derni 
ur d la tatue rt Elle est maintenant en pa 
es fl '6S T 116 Voie de gœueriIson 
x cadeaux di ARE 
| plupart M. Auguste Rougeau, dx (ii 
propre travail oux, Man. est eu pa * quel 
ble de pouvo HU J0 par 1 Me ‘ Nr 14 
[ET ‘to l 1 ur € | SCJOour 4 Nive 
te 4 6:06." 
1 pai'oi La semaine dernière Otterburn: 
Saint-Léon: Une  bellola été la seène d'une petit accident 
Sacré-Coeur: les RAR [qui serait devenu un malhem 
éon. Une richeln’eut été vivacité de Mile Ji 
sl Révé rkles !phine, qui a sauvé Ja le ‘à 
Dame de  Lour. {soeur M Hortense Vinet 


le magnifique 


offerts par M, et 


l Saint-Boni 


série complète de lin 


allés par des RR 


1 
Lou 
| 
de Saint-Al 
te x preôs( 
| 
Aavel 
par elle, Mlle 
Marie-Anne Pa 
seinblable pré 
avee dentelle 


l de Mile M 


adresses fu 


cotte sirée 


[2 bossiôre, ju 110, 


Nous 
redire la ré 
Ê Père il 


sincore 


mot de coeur 


enfants, 1 leur rap 


Pa r'oisst 
d'autant plu 
combien 


, toutes dans le 


s'étaient heureu 
nous demanda à 
d'esprit et de 
étroite que jamais 
pour affermir et développer les 
oeuvres paroissiales, 

us voeux les plus sincè. 
nombreuses et 
années sacerdotales, nous 
notre digne curé de nons 
plus que jamais unis à lui, pour 


heureuses 
priong 
croire 


452 RUE MAIN 


Un paroissien 
1eme + 


BROAD VALLEY 


Toutes deux, avec leur ruse ha 
bituelle, étaient parvenues à s'em 
parer d’un petit bateau et fai 


saient galement ‘fun petit tou) 


Elles parlaient de choses et d'au 
res, quand elle s'ipercurent 
qu'elles étaient arrivées au bon 
de Téur promenade. M ) eéphi 
Te débarqua et elle avait l do 
tourné, quand elle entendit de 


èris de détresse, C'était Mille Hor 


Lense qui, ayant voulu se servi 


absolument 


b 


DEMANDEZ NOTRHE 


dans ja & 


juin 1916 


nn 


Winnipeg, Man., 7 


Vous trouverez au 


Magasin Ashdown 


Lan bonne 


sonnable fe 
emnilices A 


chaud 
plombiers e€ de churpentiers, pe intures, 


huiles, ete, 
M, V-J. 


0 comme LOUbeurs Mn venituble 


GUILBERT 


se fe 


vluisie de nervir de som miens De chien 


tôle de fnngue frnnonise, 
PFELEPHONE M, 1901 
Coins des vues Main et Hannmniiue 
WINNIPEG, 


en , 


Fourrures 


Fourrures sur commande, 
Réparées et remodelées. 


Fourrures sont 
spécialité. 


Les notre 


Demandez nos prix et economise:z 
votre argent. 


» 


ANTONIO LANTHI 


Fourreur 


ps y 


l'eaux vertes achotées au prix du 
marché 
Telephone MAIN 5555 
207 Rue Horace 


Norwood ST-BONTPACE 


À FUMER 


RQUGE et HAVANE 


PUR QUESNEL 


The 
ROCK GITY TOBAGGO CO, LTD, 
Québec et Winnipeg 


Nous avons un assortiment complet de 


PEINTURES 


Blanc plomb, huile de lin, pinceaux et 
burlap, etc, 


leiuture émaillée et vernis spéciaux 
pour hôpitaux, églises et couvents, 
Or en feuille et bronze; une 
spécialitée, 


Seule maison du genre à Winnipes 
canadienne-francçaise et 


la seule en Ctat de vous fournir 
meilleures marchandises au prix du 


rot, 


CATALOGUE, 


The Western Paint Co. 


E, GUERTIN, Prop. 
WINNIPEG + = + MANITOBA 


eee ee mes à 


HE, 2: À 
Er 


l'outo personne 8e trouvant seul chef 


de famille ou tout indivdu mâle do 


plus de 18 ans, pourra prendre comme 
homestead un quart de section de ter- 
re de l'Etat disponible au Manitoba, 
askatchewan ou dans l'Alber 
ta, Le postulant devra se présenter à 
l'agence ou la sous-agence des terres 


du Dominion pour le district, L'entrée 


par procuration pourra ètre falte à 


n'importe quelle agence mais non à 


une sous-agence, à certaines 
tions. 

DEVOIR--Un sétour de 6 mols sur 
le terrain et la mise en culture d'iceluf 


con: 


chaque année au cours de trois ana, 


Un colon peut demeurer à neuf millen 


de petites branches eomme appui [de son homestead sur une ferme d'au 


et eelles-ei ayant eédé, elle tombait 


à l’eau, Vous comprenez que M 
loséphin n'hésita pas sui (| 
parti prendre: vite ell aute à 
l'eau et ramène sa soeur presque 
évanuie sur le rivace, T4 
mot de da victime fut 


chère soeur, tu n'as 


premier 
‘““Merei 
auvee la 
vie!”” Elles s'en relouimerent à lo 
maison, où Mlle Hortense recut 
les bons SOS de ü micre À 


Frou-frou. 


L'asthme peut étre guéri. 
Cette souffrance est aussi inutile 
qu'elle est pénible à  endurer 
Après plusieurs années de guéri 
son du mal le plus tenace, on mn 
peut plus douter de la valeur du 


moins SO acres moyennant cortainen 
conditions, Uns maison habitable est 


requise hormis qu'on réside dans les 
environs 


Dans certains districts un colon 
lont les affaires vont bien aura la pré- 


oinption sur Un quart de section #0 
trouvant à coté de son 
Prix, $4.00 l'acre, 


homestead. 


DEVOIR--Dovra résider aix moin 


chaque année au cours de trois ang à 
partir de l'obtention de la 
cultiver cinquante acres en plus, Une 
patente de préemption peut étre ob- 
tenue aussitôt qu'une patente de ho: 
mestead, à certaines 


patenta; 


-ouditions, 


Un colon qui aurait forfait sen 


droits de colon en ne pouvant obtonir 


4 préemption pourra acheter un ho- 


mostead dans certains distric L 
re tricts, Prix, 


DEVOIR—Rester six mois dans cha: 


cun des trois ans, cultiver cinquante 
acres et bâtir une maison valant $300, 
Le terrain propre à la culture peut 


remède du docteur Kellogg contre lêtre diminué par de la mauvaise et 


LL] 
l'asthme, La paix de l'âme et de 
corps reviendra avec l'emploi de 
ce remède et l’on goûtera encore 
les nuits de profond sommeil. De. 
mandez-le à votre phamnucien. I 
vous Le fournira, 


rocheuse terre, 


peut moyennant certaines conditions 
être substitué à la culture, 


L'élevage du bétail 


k W, W. CORY, 
Sous ministre de l'Iutérieur, 


N, Ta publication non-autortséa 


de cette annonce ne sera pas payée, 


X 
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apehlépiseapal, et ils offrent des|à 
aètions de grâces au Souverain|dienne. prudent de tirer sur le noeud fa. RSR TER RSR EE ads 
4 PERMANENTE LOAN CO. Bureau et résidence: 60 rue Merlon 


Pouttfe, qui a chargé un prélat|  Conune gage de ces sentiments, tal, mais entre temps, nous oc 
3560 rue Main au 7ème Etage NORWOCD, MAN, 


" 


EN Encstnune ne à d 


AU SACRE-COEUR 


Mmes T.-H. Richer et H. Four 
nier, assistées de Mmes GG. Ger 
main et V. Guilbert, donnaient }e 


\ 18 30 mai dernier un thé au profit de 
( l’école à leur résidence de la rue 
j Furby. L'entrain de plus cordiai 

1 :! régna de huit heures à onze heu 


res du soir, et la recette fut en on- 
! tre magnifique. Autour de la table 
fleurie de mousse et d'ocillets ro: 
ses, les jeunes filles, toutes jolies 
dañs leurs fraîches toilettes, al 
laient, venaient, s'empn ssaient 
auprès des groupes, offrant le thé 
| sand: 


at licieuses 


savoureux, les 
wiches, les petits gâteaux glacés 

Faisant trève aux propos 
des HOTCeEAUX de chant et de pia 
no vinrent ajouter la note musi 
eale, Mmes C, Cardinal, A. Farley 
H. Bessette, H. Beaudry ; Miles 2 
Lemieux, A. Dostert ; MM, V. Gui] 
bert et V. Boissonneau y  prêtè 


rent leur 


OTACIOUX GONCOUTS, 
Mme R. Chauvière récita déli 
cieusement ‘‘La fiancée du Tim 
balicr’’, ‘Qu'est-ce que l'amour?” 
et tint son auditoire sons le chat 


me de sa voix riche et bien {im 
brée, 

Présidaient à la table du thé 
Mmes H. Chevrier, P. Sala, © 
Bertrand, H. Béliveau, KE. Cyr et 
I. Lavoie. 

Mines DDR Moissan, A Lemieux 


et E. Cuertin servaient la crème 


à la glace. 


A da corbeille de colletion 
étaient: Mines 4H.-HL-X Læevertl 
€, Couture et A. Delormt 


&ervaient: Milles Eveline Fou 
nier, Alma Fournier, Pacie Bre 
ton, Marguerite ! 
Smith, G. Masterman, 
M.-A. Paradis, 
Lavoie, P. Sala, R. 
Dostert, lrène 1e 

Parmi les htvités étaient I 
T, Bertrand, H. Bel ; 
J. Izawvoie, R. Che 
beau, J. Pélissier, 
E. Guilbault, J. 
Levesque, Price, 
IHL.-N. Leveillé 
R. Chauvière, 
Guertin, L. Benoit 


| j H. Tremblay, -J.-1 

pb Paré, T, Roy, A. 

EN ÿ, Aubin, A. D 

EUR Manseau, Breton, HE Ch ( 
RE Miles H. Tremblay, Talbot, Lavio 
| (1) lette, Gauthier, Leor 1,2 Chau 
! vière, S. Willemson, P. Guibauit 
tn 


| A. Bertrand eR P, Portelanc 
ju MM. I de Trémaudan, J. Co 
1} J-H.-\. Læveillé, Dr{ C. Grer 
hi main, V. Mager, J sier, M 
|} Legrand, V. Guilbert 
Î If. [on (EAU | )l1 I C: ip) 
{| belle, Out H. Tremblas 
1 D LJ LL 
|| Les Dames de Sainte-Anne invi 
Il tent cordialement 10 les Cana 
1h diensd'raneuis et leurs amis, à la 
| magnifique fête de ‘Crème à la 
dl glace”? qu'elles lonneront, di 
f soir, à 8 heures d oir, de cett 
nul semaine, dans la du sue 
[El Coeur. Avee la ‘Crée à a glaet 
il y aura di it ifraichi 
bements, de suceulents gateaux 


in joli pro 


Le tout ‘ d° 
gramme musical, Venez e1 


sera CŒay 


nombre, c’est pour un 


amener rarmsan em ann men enorme none dense An Pannes en 


BERTRAND-HEBERT CIE, 


IMMEUBLES—PRETS—LOYERS 
ASSURANCES 
Coin lrovencher et Aulneau 


Tél. Main 9068 


St. Boniface 


aison Gollin 


En face de l'Hôtel.-de-Ville 


98 AVENUE PROVENCHER 


Saint-Boniface, Man, 


EPICERIES 


Beurre et fromage 
Bonbons de toutes sortes 


Grains et fourrages 


TABAC 


en feuilles ou en paquet 


On 5e rendra compte que nous 
importons surtout des maisons 
canadiennes-françaises, Par le 
fait d'acheter chez nous, vous 
encouragez les nôtres, 


POUR UNE BOTTINE 


ET DURABLE ALLEZ CHEZ 


ELEGANTE 


296 Portage Ave. Winnipeg 


FASHION-CRAFT 


BELIVEAU PEACE 


RUE MAIN 
dau 


43 
+04 
de 


la Banque Con 
merce 


Garry 1967-1968 


lace 


Tel. 


-IMITED, Propriétaires 
295 AVENUE PORTAGE 


L EDIFICIE PARIS 
Tel. Main 2273-—2274 


L'entrée est libre, mais il 


CANADIENNE 


À L'UNION 


re 
aura un plateau à la porte 
+. «* » RHONE 

Les enfants de choeur du Sacré M. François Lavoie fait parti 
Coeur ont, eu leur pique-nique un le l'Union depuis sainedi dernier 
iuel, uedi dernier, à Saint-Noi + 
her ès cu anonastère «des! Maitre B ie de faim 
Pi l'rsuppisti doi \elub | volumes int 

LA omobiles de MM Che- ll Diet l de | Révolu 
rier, L'Heureux et Sala ont étél{io ni nercions cordia 

cusement mises à da disposi-|1 
tion de Ja Loup joyeuse. La Pre 
telance, Faure et Nornmi: U , ï 
tin, oum.i., et le Frère Sylvestre, M. Victor { alt pa le 

il cecompagnatent les end'a 11 pou Cell ue et revie | 
et ont aidé à l'exécution du  j hilve vec Sa EUtu 
IX dilite € JOUX ui 0 ein M [B] { félie )l 
es jeunes ( halei tout laflu ait ! il N 
jour Ce pad ui Ten | Î. j JA 

Il y a eu de plus une joute dé SUIS 

|] ni l'Ééaui 6 î 
an { ; in jé a . pete mn Balle au camp 
ietoire «1 l’équipe ‘Mont m° Ligue int Wectiaire, Pa 

Voici k noms des heureu pa juin, entre Christie Grant et 
gnant l le programme. dé 101 
jeux : AA D BAIE LR Pine savoie, Cunin 

Courses d’un quart d mnille:| A. M e Au: A ot (0) 
A. Desrochers, Léo Morin, Aimé[M ( \uel C, Muller 
Chalas, Henri St-Pierre. |  Rést D manch( 

Courses de 25 verges: A. D | AI 
rochers, Julc St-Pierre, E. Che.Il ( OU { ÙÜ 000 A 
vrier, EE. Gar LA ARET MS LRO Ï CPUSET0 

Sauts avee course: A. Desro Arbiti j l 
hers, Léo Morin, A. Chala Il Ligue Junio Parti 
St-Pierre. entre l’Exel 1) bg A EU 

Sauts à la barre: A. Desroch La u Ï 
L. Morin, A. Chalas, P. L'Heureux Marco 


G, Gauthier. 


Courses à la «a 


Morin, À. Cha 


chers, L. 


8, 

Pinsonnault, @, Gauthier. 

Chaussures (courses) Ed \la 
quis, L. Morin 

Courses à trois pallé A. Cha 
las, KE. Gareau, A, Desrochers, | 
Morin 

Les enfants méritent des félic 
tations en général pour l'adress( 


qu'ils ont dépl yée el le bon ces 


imifesté, 


il y 


} 


Decr 


prit qu'ils OL ni 


Jeudi aur? ul 
tre pi Lod: (R 


de lPécol 


prochain, 
ique, à 


il ique-niit 
ï 


les enfant 


.  « 

A ole du ( oeur, le 2 
ai, 4aVAI lieu da proclamation er 
la ‘‘Rei de Mai en présence 
les parents et de is de la pit 
l'OÏsst Bien à avance, la lle 
publique délicatement lécoré 
pour la circonstance, était déjà 
omble, Dès sept heures et demi 
e R. P, Curé, atcompagné du R 
P. Fa et des membres 
le la «€ il scolaire, fit son 

te, Aussitôt, le chant de l’An 
relus du soir fut entonne p 
chocur des élèves. Vint ensuite la 
roela tion des élus du jo Et 
M! Paule Sala, ‘‘Reine de 


“valiers d'honneur: MM. Ju 
St-Pi 
Dames d'honneur: 
{her Dyck, Juliette 
Alice Hamel, 

Pages: Miles Marguerite Guer 
tin et Irène Cardon. 

Après de chant du 


les élèves des divers 


Ch 
nt Brunelle Leveill 


Miles Es 


{ 


les rre et 


Magnifieat 


Coeurs de ea 


nes CXOQUIS 1 
puis adressa 
pratiques, 
rieux vaincus à ne pas se compter 
perdus, et recommencer la 


conseil 


quelques 
ceant 


en Coult les glo 


l’espoit 
“Roi de 


alor 


: l'an prochain, avec 
saluer cette fois un 
Mui’”, Les élèves se mirent 
‘N_pl'ocession rendre à 


pour se 
l'église, où il y eut sermon de ei 
constance, salut et bénédietion du 


Saint Sacrement, 


ON DEMANDE 


Une servante, pour travail général 
S'adresser à 
Mme JA, CUSSON, 
23 rue Desautels, 
Saint-Boniface, Man 


Faullkner et! 


Le ) 
| P 

| Moda 
| LA L L.] 


Ce qu'il a fait pour lui. 


recu voire lettre. et suivant voti 
co LT | chez vo Ë 
vent ici, M. G ii Sofio, et ob 
tins le { LEA { 11 M hp Pao- 


(ei Mont 


ie 2e 
Dès Jes pr'e nier 


lini, de 55 rue e 
tréal, Québec. ‘ 
doses, ] 
fmieux, et dans 


[fus complètement rétabli. Votre 
n’avi 
suis 


travaillé 


nèce 


eun docteur où r 
Aujourd’hui 


bien 


faire, 


homme portant, 


tous les jours, et toujours joyeux ; 
pour tout 
votre NO 
Le Novoro Di 
pas en remède h > phai HaCic, li 
un le remède her 
vé par le temps, 


ceci Je 1 nicrcie 


et oro, 


du Pierre n'est 


beux, éprou 


uni au 


sit , 


qui est fo 


sez aucun agent dans votre 
nage, et si un remètl qui soit 
réellement bon vous intére 


éerivez au Dr FeterFahrney and 
Sons Co., 19-—25 So, Hoyne Ave, 
Chicago, IL, E.-U. d’A 


| 
| 4 + 


AVIS IMPORTANT 


Franc 


informe 


de 
T 
u 


L'Agent C'onsulair 
à Winnipeg est chargé 
trouvant dans lu 


les l'rancuis se 


téchisme vecurent à leur tour lalne des situation uivants qu'il 
noyenne des points CONServÉs pen. [ont à passer une visit médical 
dant l'année, avant le 15 juin 1916: 
Le R. P. Curé félicita en ter! lo Les ajournés des classes de 
is la Reine et sa cour, 1917 inclusivement 


1915 à 
2 Les exe uptés des classes 
de 1915-1916 et 1917, y 
ceux qui proviennent 


antérieures 


20 
commpri 
des ajour 
nes des classé 
Les ho 


par leur âge à 


50 nues appartenant 


des classes préc 


il 


urale 


qui n' 
LA | 


dennnent app 


pas encore été recensés 


pas atteint 49 ans révolus 


Jout Franca astreint à la 
ite médicale ci-dessus qui ne la 
passera pas dans les détails pr 
vus sera présumé apte an service 


ammé et inscrit convme ‘‘Bon ab 


sent”, 
Le 


de l'Agence Consu 
lairve de France, 


Gérant 


J.-H. Bourgouin. 


| 
+ Whmipes, le 90 nnui 1916, 


___ LA CIBERTE 


ot 


je commencai à me sentir| 


ou de tenips, je | 


Novoro a fait pour moi ce qu'au-| 


publie directement libre de 
tous droits par le moyen d’a-| 
vents locaux. Si vous ne connais 


r— 


Fe W 


Chapeaux de paille pour hon 
Chapeaux de 
Ruban 

Vendredi, la verge 


S Cell SOIC pour dames, 


4 | ñ Lans 
Sat AUCRHESSC Bonne 


Revo 


'arasols pour dunes 
dames 


Vendi 


verot 


soie pour 
"arapluies d'hont 
Vendredi, la 
Vendredi, la 
Vendredi 


Iles. Rég, 25 


S. 


oiles, Rég, $1 


Coton à br 


Vendre 


S {il COCOA Ï 


ix avelines et { 
lieht” 
RG 
NE 


CGimblettes a 
‘Pasealls Turkish De 


ul 
Pou n 


lre de tale Cherub £ 


SeNIpre Co vie Rés 45. VA 
Poudre dentifrice E nina, 
Brillantine Williams. Rég. 4 
Poudre à in bawrasous Sn 
Vendredi 


bÙ 


li 
vdlev's Enehantires 
White Oils. Rég, 29 
Witeh 


Pourri. 


ieatecl Hazel. 


‘erine Vei 
et au Tr 
Vendred 
6e, 65. Vendredi 
le chaux, Rée, 59 


{ . 
ine, Rég. 20. Vendredi 


à Ja quinine 


»/ or 
Rég. 39. 


e adoucissant le 


! 
pour douene 


Dieu | 


AUEBIGN Y 


is | 


| à ou t 10 ou i 
| enrogist { 
| {. Noti jourd'hui avec me 
w] la triste et ite rt dé 
{Mine Veuve Flavien Chartier, d 
letdée mercredi soi 31 mai, à 
[l'âge de 68 | 10 
EU * son départ, deux f \l 
fred et Noël, et deux filles: la Ré 
| ende Socu { ua, voeu 
lerise, missionnaire au fo Pr 
idence, Mackenzie, et Mine (Gi 
ard, de Woodridge,  Frapp 


d'une maladie subite 


tier n’a su dire que 


| d 


puis el 


Mune Char 
‘Mon Dieu’? 


jà morte, 


\ Mie Char- 
était pré 


1 F 
le etai 


Ceux qui ont con 


: nt s 
trier savent conrbien ere 


parée à ce long voyage que nou 
fai is, era ls et petits Connie 
Île disait le Rév. { \SIels, 


turé Dest 


aisant. l'éloge de la reg 
funte: ‘Prise par surprise, Mine 
Chartier ne le fut pas. Depuis 


la 
confession et la commu- 


eti 


préparatifs de son 


longtenps elle se préparait à 
nt. La 
11 ré les 


tentes *uls 


i feanines 
de l'E: 
humble et charitable. Elle 
de 
Da s de Sainte-Anne 
temps, pendant les premieres an 
uées, époque où da paroisse d’'Au- 
bingny ne comptait que quelques 
olons, elle abrita le prêtre, cé- 
lant le meilleur appartement de 
1 inaison à celui qui, dans le imo- 
ment, était pauvre et attendait 
des ressources pour bâtir un pres- 


angile, vertueuse, 
était 
wation des 


fortes 


identu la C'ongri 


ANT 
1“ 


Long- 


Complets Norfolk pour garçonnets. 


arconnets, Vendredi 


aussettes en coton noir pour hommes 
Vendredi 
Vend MU 


verge 


1 ot ; 
ler Peri Lustre et Bucilla, Rég. 5. Vendredi, 2 


+) SOLIS 


Ré. 


idredi 


Steedra 


nr 


INNIPEG 


VODATEUL 6 45 Er 
Vendredi . ET .50 


nes 


n | 
20 sous la verge 


valeur dt 


50 Vendredi * 
Vendredi 6 paires 


li 


95 Vi ntlredi 


Serviettes ‘‘Huckaback’". Rég. 55. Vendredi 2 
ô nineles de sûreté en fer, Rég, 2 cartes pou n sou l'en 

dredi, S cartes pour 10 
Gialon à esurer. Rég. 25. Vendredi .. 10 
Nécessaire pour € ihataire ou soldat. Rég, 75, $1, $150 

Vendredi PACE" Soir 35 
Epingles dorées. Rég. 5 sous la carte. Ve ndredi, 2 pou .05 
Cabinets pour bain à vapeur. Rég. #4. Vendredi . 1.95 
Mannequins en papier maché.-Rég. #3.25, Vendredi 2.25 
Nappes de table blanchies. Vendredi, ehaque 1,75 
l'oile à orcillers, Vendredi, la vera À .50 
Shirtine Canadian Oxford. Vendredi, la ver 081, 
ruit and Nut Cream Fudge’””. Rég. 25 la Ni Vendredi  .20 
Bonbons anglais de première qualité Rés, 90 61 60 sous 


ivre. Vendredi 30 
beurre. Rée, 40 la Hiv. Ven .29 


25 da livr 


Vendre 


> À 
ep. 


ndredi à 30 
w, 20, Vendredi 15 

Vendredi 29 
nvflake Antiseptie, Rés 


Vendirec 


25, Ve 


} 1 
rec , «U 


Aix 
En 


DE 70 


ie Te 
bé 


1 

MAN Le Ki J.-M. Desrosi 

{ en ab , connaît le zèl 

1 iblt { 10 d voueroi di 

E unie des pauvres et des 01 
whli 

| funérailles eurent lieu 
nedi, Ie Rév. J.-M.  Desrosier 
chanta le service, Assistèrent à 
choeur le Rév, EÉlie-B. Rocan, t 
e R. P. Marcitteau 

Les Da [AL de ni if A 11 il 
aient eh pr'oct { 1 corp ar 
leur présidente 

Le enfants de la «dléfunte co 
duisaient le deuil 

Nous prions da lanille éplor { 


d'agréer l'expression de nos plus 


vives sympathies, 


Le 2 juin M. l'inspecteur Bru- 
uet faisait sa visite régulière aux 
deux écoles Bourret et  Proven 
cher, M. l’Inspecteur exprimu le 
vif regret de n'avoir pu devancer 
sa visite d’un jour, Il aurait aïmé 
assister à da fête du ler juin 

1] cependant en termes 
en sincères Milles institutri- 
A. Lamoureux et A. Clément 
de leur initiative à organiser, com 


félicita 
i les 


ces 


we il l'intitula un ‘‘Field Day’’ 
pour les élèves de l’école, Comme 
les petits, M. d’Inspecteur aurait 


joies naïves et 
s'’anmusa à 
woûter sur 
jeux, prix 
était le progranune 
effet la journée pa- 
pour les parents 


\ é ; 
voulu gouter à Ce 
enfantines où ehacun 
qui imieux mieux, Un 
l'hembette, courses, 
donnés, ete. 
du jour, En 


rut courte même 


qui y avaient apporté leur con 
cours. 
Miles les institutrices de  Pro- 


vencher tiennent à remercier le 
Rév. M. Curé, les parents ct les 


auis qui ont si bien rehaussé et 


#T, EATON CS | 


Jour de bons marchés qui vous aidera dans vos achats 


PREMIER ETAGE 


#3 on in # 
Æ À 


[}/ 
[4 


tvinniper, Mar, 7 fuir 1010. 


LIMITED 
CANADA 


.10 


Seringues en verre. Rég. 20, Vendredi ..,:4,60006000 5% 

‘Bone Meal’'”. Vendredi, 10 livres pour .,4+%e.%4%:. 565 ‘4 

Rous-En Plant Food. Rég. 29. Vendredi ....sss0.000 .19 
95, Vendredi ..... A9 


Huile à plancher antiseptique. Rég. 
25 


95. Vendredi, 4 


Poudre “Ideal Kitehen'”. Rég. 3 pou 

Poudre à laver Gold Dust. Rég. 25 le pat. Vendredi .22 
Poudre à laver Pearline, Rég. 10 le pat. Vendredi ...... .08 
Savons Silk Skin et Carnaval Poilet. Rég. 29. Vendredi 19 


Savon à toilette Overseas, Rég. 5 pour 95. Vendredi, 6 25 
St 1à toilette Counter Rubber. Rég, 2 pour 25 sous €t 

3 pour 2%. Vendredi, 3 pour s.....sssssessssesse .20 
Savon H. and H. Carpet. Rég. 20, Vendredi RTE re, MLD 
Papier à toilette Fort Garry. Rég. 6 pour 25, Vendredi, S 25 


.10 


Laveur Garretts K. 0, Rég, 3 pour 12 Vendredi, 3 pour .. 


Ammoniaaue liquide pour la maison, Rég, 15 sous la bou- 


T5 DEAR SOS RP ED JE RE AU 


teille de 16 onces 
SECOND ETAGE 
l'oilettc de maison Vendredi .$ 1.19 
Châles de bébés. Rég. 75 Ventiradl cocon res s 8% .59 
Culottes Little Tots. Rég. 69. Vendredi . 4 


Escarpins et pantoufites de dames, Rég. $3.90 à 49.90, 


Vendredi POP TN VC WACUI D AT IE CRE Ne TBE 
Tablic de fermes Valeur de 79 Vendredi NP SE NUIT ICE ‘ .b0 
Lingerie de femme. Vendredi ,,,.44s4s4.ses.eseces 108 
Corse de flemme Ventes Te ee CUT ER ETES 1.75 

TROISIÈME ETAGE 
lo Roval Ranges. Vendredi ....,..,,. TES $16.50 
Rapes en ter Cpas Vendredi PE A NU .25 
Planches à pâtisseries, Ré, OÙ, Vendredi 250 sms .32 
Battours d’oculs. Rég, 10, Vendredi NES EN PE. .05 
Pois, Northern Brand. Rée. 10 la boîte. Vendredi, 3 pour .25 
Beurre : erêmerie Eatonian. En morceaux: 1 livre ...... .30 


» et 10 livres Jarres 
Celées Mother’s Brand. Vendredi, 
Thé noir. Vendredi, Ja livre 
Thé noir d'Eaton., Vendredi, la 


livre 


Café fraîchement grillé. Vendredi ee PORN RS TN PORT ET OCT 20 
Celtes en rouleaux. Rég. 10 chaque, Vendredi, 3 pour .25 
Gâteaux Slab. Rég. 30 la livre, Vendredi .,........... .20 


Nut. Rég, 20 la doz, Ven 
Vendredi, la boîte 


Gâteaux Fern, Balmoral, Map 
Petites 


La douzaine, 


n CONSCFVEOS 


vendredi 


betteraves € 


Rhubarbe du pays. Rég, 8 Tiv. pour Vendredi, 12 liv 
Oranges Valence de Californie, Vendredi, la doz .38 
Citrons de Californie. Rég. la doz, 30, Vendredi .20 
Ananas de choix de la Floride. Vendredi .18 
Ou 2 pour + Mel en VTT VEN ONU .8D 
Ciaselier de | pe Rég: 81190; Vendredi, 1 5.95 
Electrolier de 4 upes. Rége, #19,40, Vendredi ........., 9.00 
Electrolier de 6 pi ine room. Rég, K51.50, Vendredi, $25.00 
Candelabre de R 50,40: Ven, rs OH CR 25.00 
Bols japonais. Vendredr ,.. Da LEA Ne .03 
QUATRIEME ETAGE 
Kalsomine, Rég, 23. Vendredi RSS A SMART ANNE $ .20 
Papier peint. Ri 10 et 17 le rouleau. Vendredi .....:. .08 
Poupée S, \ al ur d 0) Ve idredi PA ER TI TM STE CT ET an MAIRES: .59 
Draps. Rég. #2 la paire. Vendredi ,.,,.,,,..%,,,.,,44. 1.50 
Tapis velours à is. Rég. #22,50, Vendredi ... 17.50 


CINQUIEME ETAGE 
Maintenant spécial à #11.35, Vendredi 
lév, $6.85. Vendredi 
intenant spécial à 15.95. Ven 


Lits tapissés 
Chaise Morris Hieélia 
Fauteuils de boudoir 


LA PT 
GER, '@. 
LL 


ds 


,[encourng de leur présence, dt Etes-vous bien sûrs que vous 
[leurs cadeaux, tous les petits en- [produisez la plus grande quanti 
fan le leur école {té possible de bonne viande de porc 
| REC avec le moins possible de nourri 
| ture et de travail? 
| Naissance M. et Mine Char- 
[les Mousseau ont l'honneur de fai 
e part à leurs parents et amis de 
| Ù Ms à 7 
[ia naissance d’un fils, baptisé sous | n\ HÉBERT 
[Es nons de Joseplh Mathias-Mau | J. ° 
6 :Parrai » \ s 1" ne 
Ka Parrain, HR + ape . ro IMMEUBLES, LOYERS 
PET Hal lraine, 110 3, Ce ON 
pe ps, ASSURANCES 
27514 avenue Portage, Tél, M, 4576 
Fleur des Champs. WINNIPEG, MAN, 


Achetez votre bière à Regina, de la Regina Brewing and 
Packing Co. Ltd, la brasserie la plus 
proche du Manitoba 


16 gallons .,.,,..$ 6.00 
8 s'allons . 9,00 
10 doz. Chopines 


4 gallons ...., 1.50 
6 doz. Pintes ... 12.00 
ÿ su 8 1200 


Saint- 


Nous payons le transport, et dans Winnipeg et 
Boniface livrons à votre maison, 


En commandant un baril de bière, aj 

, ajoutez un dépôt de 
$2.00 pour un baril de 16 ou 8 gallons; $1.50 pour un baril de 
4 gallons, On n'exige aucun dépôt dans Winnipeg et Saint- 
Boniface. 


Nous payons le transport des renvois et remettons l'ar- 
gent sur réception du connaissement (bill of lading). 


LA BIERE DE REGINA EST EXCELLENTE 


Cette bière n'est pas forte en alcool. C'est ab 
° solumen 
le BOHEMIAN BREW., , 


Regina Brewing & Packing Co. Ltd, REG/NA 


SASK. 


Casimir Kocot, propriétaire, est 
$ , , un catholique; donne une 
part de ses profits au Fonds de Secours des Polonais 


